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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU ·SOIR 
L(•s trannn du l\amutay 

La loi sur les sanctions .Depuis le 3 Octobre, les pertes italiennes s'élèvent à1 

morts et 81 blessés; il n'v o pas eu de prisonniers A 1' instar de la commission parlemen- 136 
taire _des affaires étrangèTes, celle de~ / 
questions économJques ayant approuve 
le projrt de loi telatif aux sanctione éco- 1 

no1niques à appliquer à l'ltalje, d'après 1 

lea décisions de la S. D. N .. le Kamutay 
le <1.iscutera dans sa i;.éance de demain. 

~e~ tumulte~ ont mar~u~ la îam~a~ne 
êl~îtorale an~Iai~e 

-------<U•-U•------- -·-
Les Italiens se 

l'initiative 
sont assuré, sur les deux 

ultérieures 
fronts, La lutte est dure pour M. Mac Donald 

L'Or!Jall isatlon des Londres, 10 A. A. - M. Ramsay M. Mac Donald rappella que les élé-Opéra tiOnS Mac Donald, s'entretenant avec !'Agence ments plus rassis fuient les réunions ora d1•s ch••mins ile Ier lie l'Elat 
------ft=llEttfft Havas, au sujet des désordres qui eu - geU$CS mais non pas les bureaux de vote. 

Lors de la séance du Kan1utay au rent lieu au cours des réunions électora- M. Mac Donald croit que leur attitude 
coura de !aquelle on a discuté le barême La station de J'E. l. A. R. a radiod1F- la houe jusqu·aux genoux et qui, malgré dants des journaux italiens, la liaison des les des jours précédents, déclara : ne changea pas puisque la sienne ne va-
d~ traitements des employés des che- fu,é. h~er, le communiqué officiel ~u1 - cet obstacle, firent presque vjngt troupes italiennes venant d' Assab et les cles scènes de tumulte qui marquè _ ria pas. cJ' étais, dit-il, travailüste en 
rnins de fer de l"Etat, le ministre dt"s tra~ vant, No. 4 1. du rvlinistère de la presse milles en un iour. forces de Mohammed Yahio, sultan de rent les deux ou trois dernières journées 19 31. Je suis toujours un vrai travail -
\"aux publics, a fait cette déclaration : 1et de Ia_p;opagande : , , . l .. :tlr111ée ~lttrtl\'Î{Jlll\ l'Aoussa, est prévue dans la plaine de !'ont le résultat d·une alliance socialo liste>. 

- \' ous savez que J' administration Le general De Bono telegraphie : L'attention des journaux étrangers se Gourab. La soumission de y ahio sem- communiste tendant à créer une agita - M. Shinvell, adversaire de M. Mac 
d~ che-mins de fr-r n'est pas encore tout Sur le front de la llè~e armée, un dé- conc€nlre sur l'activité du corps d'ar • hie imminente ; il aurait quitté s.a capi- tiont. Donald, donne évidemment autye inter-
à Fait organist=:e. o·aonée en année e.t au tachement en reconn&ssance entre A- mée du général Maravigna, qui opère à tale d'Addegubo à la tête de 5.000 hom M. Mac Donald rés.ide act,uellement à prét:ttion des incidents. 11 semble que 
fur et à mesurt" que nous effectuons un / xoum, et le '!"acazzè a rencontré des .grou l'extrême droite du front d' Axoum et més et en se faisant suivre par des nom- Ea.-ington, petite bourgade voisine de Sh1nve1I rallie derrière lui cette popula-
rachat, nous consolidon~ autant que posp lp~s d Abyssins en armes et les a mis en celle du général Couture (?) qui a en- breuses tribus aoussa. So.aham, chez un docteur de ses amis. t.ion de mineurs qui, en 1929. porta M. 
'bl I · d 1 t fuite. · L'intérêts de cette dépêche ré•ide M M D Id · • f · · M D Id M M D Id 11 e. a s11u~t1on u. personne e , nou8 

1 L . . , , _ trepr1s un mouvement tournant autour . ac ona , qui parait allgue, pas· J ac ona au pouvoir. . ac on.a 
administrons les e-ections au fur et a me- ~ e degiac~ ~ab~e.m~din s est presen du Tembien et du Semien, dans la di - dans le fait que nous Y voyons mention- se souvent sa main sur ses yeux malades. rencontre une hostilité plus acharnée 
surf" qu'elles nou!'I sont rattachées. Au • te aux, aul~rite:. militaires de Salaclaca rection de Gondar. né pour la première fois, de source ita- t:Je ne voudrais pas, djt-il, que l'é - dans les villages miniers, hostilité qui 
trernent dit, Faute d'une organh.:ation sta- e~ a dcclare qu d se met,. avec ses guer- Le correi:tpondant de Reuter mande à lir-nne, une colonne venant d·As~ab, tran.ger con:o.idère cette agitation comme porte souvent .des l'lignes de halne per -
hie d·ensemble, nou.-. éprouvons des dif· riers, aux ord~es ~e ~

1

~tahe. . ce propos : c'est·à·dire par le mont Mous!a-Ali - reflétant l'attjtud.e des masses électorales sonnelle. 
ficuhés, surtout en ce qui concerne la Dans la plaine in~erieure de Dankahe, Londres, 10 A. A. - (Reuter) : let cela précis_ément. au ,mo~ent oli. hier anglaises.:. Ce sentiment d'ho~tilité est .si profond 
trchniquc et l'instruction technique duper no~ trou:e; on

1 
t atteinbtl Dem~e. I ; d Dans le secteur nord, avec la position c;:ncore, on signalai~ d Addis-Abr-ba un Interrogé sur l'issue probable des é]ec que dans certaine.a localités ]e!'I enfants 

•onnel J_e~ travaux ferroviaires conti .. , es <. es, es nota es et e c, erge e maintenant atteinte au sud de Makallè, echec total des Italiens sur ce aect~ur. tîons, M. Mac Donald déclara que le ré .. l'accueillent par de-. sifflets et les c,. s 
n-uant, la stabilité n'a pas en-core été oh· l A.g~me re présentent en fo~le. a nos au on peut considérer ]'avance actuelle corn La ("••l(llltle :\lari<•lli sultat n'en fait aucun doute. U gouveT-1 de cA bas Ramsay lt. Toutes leis auto -
tenue_ • 1ous consJdérons comme notre tcrites ]et font acte de ~um1ssion. me ayant atteint sa limite pour le pré - Quant à la colonne qui opère au nord nemen' national triomphera aisément. mobiles passent à leur portée. 
l>remit'."" devoir de Former un pr-r$onnel 1 Su~ ~ front ~e ~matie, le,s troupes sent. Le centre de gravité est transféré de la Dankaljt". voici quelques précis.ions;;.;,_;,;;,;;;.;.~;;,;;;;:;,,,,,==..;.;;~;,;;.;,,,;;,;;;;;.;.;;;;,;;="""'";;;,;;;;,,,,,.,...,.,,,,,,,,...;.;;,;;,;,,;;.;;;,;;;,;;,,,,==== 
•dministnt.f, de porfectionner les élé • ,du '!eneral Gra~·an: ont 

0
.ccupe le 7,. au vers l'ouest où l'offensive italienne au pittoresques : Les républicains grecs Les sanctions condamnent 

Trient" techniques et de choisir parmi C'f':S !11"hn, G;rrah,ei. L enn~rru est en fuite ; sud du Sétit est imminente. Londres, 9 A. A. - A l'<"xtrëme gauche, 
derniers l.s dicecteur.s généraux et leurs 11 a ~~an o~ne de. noTi reux canoln•., des On s'attend à ce que le Ras Seyoum la colonne Marlotti avance. accompagnée vont continuer la lutte les mineurs an cbo'mage 
adjoint ~ Pour pouvoir faire marcheT de 1

1 muni~tons,d efs "!'
1 

ttr&Jd euses,, P dusieu~s 
1 

qui occupe toujours le plateau de Tem .. des guerriers de Danakil. Le nombre de -·- l • 
J.Jair l'adminis,ration et la technique, il centaines e usi s, es camion~'. es vi- bien se retire sans combattre. ees derniers <lépa.sise 20.000 ; il.s sont tous L(l C(lltflit e11t1·e :\1. r\1. Ts:.\l(laris __.._ -
nous faut un directeur général et deux vre• en abond~ce et du! "!'at1~r~l. N~s I Une autre dépêche eignale I' épi•ode accompagn~s par le<Ul's femmes et enfants el Conùylis J C'.,,sl là le titre ù'u11 arlich' 
adjoints. l.'administration des chemins troupes ~ourswvent en P ein a versai-(suivant : et commn.ndès par des offielers italiens Athènes, 10. _ La déléga.tion char- del'• AJl{Jl'ifl» 
de Fer de l'Etat a eu à passer de-s mo .. re ":al~e. ]a crue du !orr~nt F~f. Ro1ne, 9. A. A. - Un détache1nent indl- sou.s le.s ordres .sufé:l-tJ.rs du colonel Lo- gée dexposer au roi Je résultat du plé . 
l:nents difficiles. Nous procédons à son L avi~bo~ a contrib~e efficac.emen~ gène parti d'Axouni, en reconnaissance. ïrenzinl. Mai.s si ceux-là aident la cause biscite et de l'inviter en Grèce, e"t arri· 
organi ation Fonda.mentait' de façon à aux oper8:.hons .de ces .. JOUrs der'!"Jer~, a rencontra un fort groupe de guerriers du ttalic.nne, d'aulre.s sauvages die Danakil '\.'ée à Londres. 
~ Fane une insHtution se perfectionnant leur preparatu~n ~t a leur. execubon. Kagnachmacc Messouna Araia et l'a mis sont lâ pour les contrecarrer ; ce sont non Le profes~eur de l'Université, M. 
de jour en jour et digne de la Républi 1 Deu:c heures. apres l occ~pabon de Ma • en fuite dans la direction du lac de Tana. seulement des sujets f!dèles de l'empereur Prasticas, ayant refusé le serment de fi. 
qu kalle, un avion a attern sur le camp a- De . .., prisonniers des armes et des muni - mais aussi de terribles bandits. d 

e.> ' ' 11 ' délité au roi, a émissionné. 
------~··· menage en cette vi e. tians ont été capturés. Les troupes se sont Le6 forces de Afariotti avancent à dœ de M. Papanastassiou, jnte.rrogé !nlr la 

Le prix du blé a encore IFront du Nord avancées en.mite iusqu'à la passe de Goga chameaux. Les avions qui les précèdent fe<r situa:ion actuelle, déclara qu'elle ne corn 

ba '1s·se' 1 Les dépêche, de !'A. A. et les corn - et l'ont trouvée ltbre. ment un écran de mort particulièrement porte aucun changement pour se• parti-
- 1 •s ( Il· t ' s c D k li 'Tedoutable. Le comte Ciano et les <!eux 1 · bl' · muni('ations de différeontes sources con .t ·· ) (li':\ ll)llL Il tll• (l C sans et que es repu ica1ns continueront 

-·- fils de M. ~1US6.01Lni opèrent avec eux. la lutte qu'ils ont entamée. :\lttis ln IHlitl tlt'llleure (']ter... tinuent à Fourn1r, sur ~a prise de Ma.ka!· Contrairement aux démentis venant 
tlie.r, la Banque Agricole ayant livré lè, des détails qui, pour ê-tre un pt"ll ré- cfAddis-Ab"ba, les journaux italiens et l'n l"Rl(I t\(•rie11 Slll' 1\11,lis-.\ IH'IJn'! Contrairement à M. TRldaris. M. Con 

h • - k d bl • ·r ' d 1 d d dylia consldèr~ les députés tu'Tca comme au marc é à oons pr..x un atO< e e, 1 tro.!tpecti s, n en emt·urent pas moins es correspon ants e presse étrangers Addis-Abeba, 9. A A. - Du corres-
'J d 20 f ' é • 1 f [ populiEit~s .. '\11. ·rsaldaria cr-oit pouvoir 1 y a r:u une nouvelle bai9Se e pa.. ort 1nt res~nts. pre~ e ront ita ien, continuent à envi~a·· pondant de Reuter : 

1 1 compter sur 150 voix du P.arlem~nt. M . raa. Mais comme les minoteries sont en- l.'llf)Ullll:lfJ<' :tllX ltér<lS (le 1896 ger comi:ne certaine a soumission du sui- l!n avion non identifié.- italien, Condylis ne lui rn reconnaît que 
130

. 
Core en train de moudre le blé qui a été f.an dr 1 Aousaa : croit-on - survola la capitale à une 

Rorne ~ Au 1no1nent où. hier niatin, o··b • 1 Concernant le problème d.e l' assem-achet' antérieurement à des prix élevés, ' · · . JI oub, 9. - Selon les correspon • grande altitude, aujourd'hui, à midi. 

Berlin, 10 A. A. - «Les sanctions 
condamnent les mineurs au chômage». 
telle eat l'inscription figurant sous la 
grande image du supplément illustré du 
journal «Angriff», organe du parti nazi, 
qui consacre deux pages démontrant les 
.,ffets funestes des sanctions. 

«Les sanctions, écrit I' «Àngriff•, por 
lent seulement sur trois pour cent du 
commerce mondial, mais pour l'Italie 
elles signifient tout, Elles déterminent le 
destin du de:mier cantonnier cassant les 
pierres derrière le front de l'Ogaden 
dans un crépitement de mitrailleuses.» 

Les adversaires 

il f d . à neuf heures. le géu.eral Dalmazzo ordon- blée nationale, M. Condylis es.t partisan 

le =~x r~ee~~o;:n~;_e e~e:r\:ent'P:~l~i qd~ , nait d'~r~orcr l~ dr~pcau . . sur le fort de 

0
, 

1
. 

1 
h • b t .

11 7 
de sa dissolution jmmédiate ; il cons~'tlt I Rdomed, 1 o

1
; - Au fur et à mesure que 

J>ain. iivent le mouvement. Ainsi, il y 1 Maka•le, il prnceda a. la _ceremonie d~ z:ap- u 1 uro 1eu D proc Dine D Dl e toutefois à att,ndre le retour du roi. ~ ate e entrée en vigueur des •anc-
'!:n . . d l' a forcé pcl fasciste a la rnenioirc de l'her01que - bons approche, la réaction, de la part de 
d , 

8 
qui preten •nl que on oer L'Olonel Galliano, Les officiers et les 

1 
mandement italien est d'établir une liai- l'opinion publique en divers pays, se aug1nenter celu1-c1 <le 20 paras enco- t . 

le Pour une emajne. tandis que d'au . •. ;:~:;:it;e~.~ 11 dirent par un /ornlidable son entre les troupes d'Erythrée et celles fait plus vive. 

des sanctions 

Ires e. pèrrnt que 'a Municipalité d' ls - de Somalie. Les Etats-Unis, l'Allemagne, le Bré -
ta.nbul n'adoptera .pas c:t: point de vue. l.P~ t1•t•111u·s tlllÎ (>CClllH;l'Ctll . ·1 outc.s leis informations de source ita jqui s'incurve actuellement vers l'Ouest. ,,. JI. Il- sil et d'autres Etats de moindre impor-
On cstini que le stock en possenion de l~·s 1>rt~111i(•rps ''~llialli• l1en.11e a accordent à relever que l'occu-, Le correspondar..t du c:Continental Te Londre1, 10 A. A. - Du correspon- tance, se montrent nettement contraires 
1 B fi . pa'Jon de Makall' t't 1 I< h U · t t aff' t dant de Reuter •• aux sanctions, ce qui a provoque· un vi'f a. a, nquc . i\graco!e es~ su. 1s~nt P?.ur : ~u ~rc1niëre colonne qui a fait son en _ · e ne con~ 1 ue pa~ e grap n1on» ou en 1rman que 
quel t" n.e otl pas dan~ 1 obligation d 1m trec a J.fakallè comprenait : but final de l'action italienne. La preuve l'avance sera r~prise dès que les nou - L'intérêt de la guerre en Abyssinie se mécontentement dans les milieux de la 
l>orter du blé. . 1 De.iç détachements de la division •·sa _ en est dans le fait que les troupes de la 1 velle1 conquêtes italiennes auront été porte du secteur nord vers le secteur sud. S. D. N. 

On apprend, d·autre part, qu une corn baudia", les 46èrnc et GOème batatUons d'tn- llèmf' division indigène ont immédiate 1 fortifiées, estime que l'aile gauche, for- Depuis longtemps, l'armée du général La population de l'Australie et des ln-
··~ss1on. Formée .à An. ara .••.t en train fa. 11te.rie, le 3è1ne bersaglieri, le 16êJne d'ar- .ur avan<:e sur a rou ee par es corps armee 1rz10- 1ro o ~ k · 1 nient poursuivi l• 1 te lm· 1 d' • p· · B' li Graziani était retenue par le mauvais des est, en arande mai·orité, contraire à 
cl 1 d de~ caravanes · d 't 1 d t c:; t' · · h 1 t<mps inattendu rendant les opérations la politique analaise. 
B 

examiner la situation gent>:ra e es llllerte, le 35Dèrne bataillon des niitrail _ · · qui con u1 vers e su . e ... an 1n1, continuera sa marc e vers e e. 

l M 'l Le-s Italien ticnn t ' 1· b t ·1 's d t D · • b' t'f fi al tur une arande échelle impossibles, mais Les ex-combattants, les •cn-iculteura, our1>f>s dea céréal~ de tout e pays. . ettrs ; , . en a tvrer une a a1 • u -es avec eu1e, pour o Jec 1 n , e. -· 

A · d · ' le dec1sive une bataill ' J ' · ' ta d' J • • al M · ' avec la chute de Gorrahei on peut s'at- les industriels et les commerçants fran -~1m Süreyya, directeur es seTVIces eco Les légions 114, 116, 180è1ne, Cdivisio1I .. du . '. e rangee. usqu 1c1, I n 1s que e gener arav1gna operera . 
norniques de la Municipalité dïstanbul. .. 28 Ollobre." ; , les E.th1op1ens ont refusé le combat. comme armée de couverture sur le Ta- tendre à une avance générale à tout mo- ça1s protestent quotidiennement contre 
" · Quand et ' 1 t · d t · J' 1 • ment. le.a tanctions «moralement 1'ni'ust- en ,u1 •f':st rendu à Ankara., t"n fait partie. Des détachenzcnts de la division "Gavi- ou es con ra1n ra- -on a ac- cazze. ~., 

U 1 cepter ) Sur ce · t 1 d t 1 E f · · · vers l'Italie et pratiquement préi'udicia • 
1\1 

n journal de Konya annone~ .qut" a nana", les 85è1ne, 84è1ne. 370ème d'infan- - .. po1n • es correspon an s · n tout cas, un ait est certain : c e.~t L d d p· 
't d · La d · · e UC e t ' rt hies à la France.» J lJ.nicipalité de c.ett~ ville a décidé de I terie ~· e ran~ers se per ent en conJectures. que ésormais, les Italiens ont l'initiahve IS Ola J'l3 

O~er quatre Fours .qu' • .elle exploitei:a elle-! E
0

1.l/ln les_ C
0

h. ernises Noires de la ditision dépêche uivante résume de façon as de la lutte, et ce détail est décisif, en ce l'Af • Les journaux étrangers relèvent la 
tneme pour Fournir a la population du du 21 Aprile ; sez heureuse, cioyons-nous, leurs mul qui concerne l'évolution ultérieurt" des pOUl'" . l'"l(JUC discipline, la sereine et splendide solida· 
J)a~ au prix· de revient. Des détacheuients d'indigènes. tiples hypothèses : événements. Rome, 9. _ Le «Duce» a reçu, hier, rité du peuple italien qui intensifie cha -

L• t · · Asmara 9 Le c d t de 1 J · 1 I' · 1 d que )
0 

our davantage sa re'act1'on par une 1 -· en ree a Makallè de l'infanterie des • · - orrespon an .e >1 atl clt'S p('rles f 1111 lllC)IS e uc de Pistoia, qui s'embarque aujour-
-.:!'..' ailps llll'tllH'S bersaglicri et des hommes de Ras Gougsa Reuter prévoit qu'une grande bataille de guerre d'hui à Naples, à bord du vapeur •Sar_ abst•ntion gradudle des produits manu-
1 ét · •er li · b d d'A b Al · d facturés des pays sanctionn1·stes. -e d ·~ , ~J t d t . : a e a~~ompagnée par des dé11zonstra - ~ a vree aux a or 5 m a agi. L egna», pour ]'Afrique Orientale. Le duc 

- ~\ C 0ppen1en e.no 1eltions aerrennes au:rquelles ont participé Le corresi>ondant de Havas prévoit ondres, 10 A. A. - Le correspon- a été salué à son départ par le duc d'An- Business is business! 
t . 1 il que la résistance des Ethiopiens sera ren- ~~t de l'Agence Re~ter près de. l'arm~ 

av1a 1011 COl1llllerc1a e six appare s de l'escadrille "Disperata". tal d d dt d 1 d cône. Tous deux avaient été retenus à dé- Paris, 9 _Le J'ournal «Grinaoire• dé 
1 quatre de l'escadrille "Eda". tt>le c.scadri'lle contrée beaucoup plus au sud vers le 1 •enne u nor , 1 que epws e e- · I . t l . d p·, • 

fac Achianghi et que la colo~e Mara .. , but des opé~ations, soit dep~ ~e 3 o~to- Jeuner par e prince e a princesse e ie· r11ontre Que lors de la fixation de la liste 
A la •uile des démarches faites par le de dix Capront et d'autres appareils de re- 1 bre 1 lt I t ff t 4 mont. Le duc de Pistoia prend le comman des marchandises dont l'exportati'on 

8
• M 1 . vigna occupera la province de Tana en ' es a iens euren un o ic1er ue, .. d' . . Ch . 

lnî•tère des travaux publics auprès des conna1ssance. bl • 3 Id • 6 bl • 32 A deme:nt de la lere 1v1s1on de em1ses dest1'nat1'on de l'Italie devra e·tre i'nter-
i Unicipalités de tous les chefplieux de l .. t~S rt~j>l'éSitill(~S caris tués, 71 blessés et aucun prisonnier. Noires «23 Marzo». dite à titre de sanction, l'Angleterre a 
1\1 1 '1Ue de réaliser le redressement du front esses, so ais tues, . esses, s-

~~:~;q~:!~:;:~::~rl~r~::~ ~::r.07.~:;:~ 1 it ~~~f c~~~;r:~l1~~~:~:~:~~:2~·~:::~:: d~~~ l'O[[UD!lt.100 dn r.urr!lh~·,.a; ~: nrt gnnrnn ranr [Offihat L~i ~:~~e~f~ ~~~:.:::~nt ~~:=~~~ q~ r.:1rr~:~:t:1~serp:i:a: 
~oa\· •d. 

1;~.:~~e:e~7::~e d?a:
8

quc=.r ~~:;~ d8011nr0··glhd~bltia" 11~:.m;:1~0~~;!h:~. l~sig~em·.Pa0'urtanno7tns pU UIJ U UUIJ ~ ~~ P" ljlJ ~ ~ U Naples, 9. - La princesse de Piémont, La parole (ie ~1. }{r:i111arcz 
~ .... ., . 1 b d d en costume d'infirmière, a visité le va -
dè} e1 s t moteurs u tout ern1cr mo- 1 marchés au sel et aux céréales ont été rou- peur-hôpital «Tevere». Elle a félicité les Prague, 9. - La presse commente vi· 

e, type •Dragon> • t L. occupation de Gorrahe1', que nous rent en abandonnant un grand nombre de vement le v1'brant discours prononce· a· la 
· , t•cr S. organisatEurs du service sanitaire en Afri. l' ·•· j t d enfant t ét · avons annoncée hier (et qui e9t confir - petits canons et de mitrailleuses. Chambre par le vénérable député Kra • "o . 1 . , 'I · , _ · . Des femmes e es s on e ame- 1 que Orientale pour sa parfaite organisa -

lll es \ I .l\ CtS 01 1enta UX nés comme otages ; un grand nombre de mée par le communiqué officiel italien Des troupes italienne,, les poursuiver.i tion. marcz, contre la politique sanctionniste 
On .. , _ ..... _ , 

1 
t b 

1 
d parti~ans et de parents de Ras Gougsa ont No. 41) a été le résultat d'une manow-1 dans la direction au nord-est de Gorrahei. suivie par le gouvernement tchécoslova • 

· co~.1nue a engager a s an u es . . . vre énergiquement menée par les Forces 1 .. , J .. "<>l'{Ja11isatio11 •111 terrilc>irc que. 
J'!:unes gen ayant Fait de hautes étude,, ete assa.,.stnes. , , . du géne'ral Grazi'a111·. Les ltal1'ens e'ta1·ent 1 .. 1111ptlrla11cc tlc 1 é\·(i11("11aer1L occupé 
%e 1· · A li . 1 1 Le bétail qui n'a pas ete emporté a etè 

on envoie en nato e on~nta e . ·t ·11 m ·1 d d 'b h · d d l d t '• ' M k Il' 9 L'U · al P · ~'lur f I d d I externuné à coups de mi rai euses. a1 res u e ouc e, au su -ouest, e .. e!'I corrcspon an s e.rangers s accor- a a c, . - ruvers resse .in-
~ . 

Lire en t1èmc paoe: 
.1 r~n otcCT e.s ca res u personne la Il' d F f ' t 1 'Il d t ' ''- I" tr t' · f • · • I' · d M "ea or . f" . , Le Ras Gougsa a reçu dans son château va ee u a an ou se rouve a v1 e ; en a souiQ;ner nnportan-ce s a eg1que orme qu auss1tot occupation e a -

l gantsations inancieres. les notabilités et le clergé de Makallè et les POS"ltion~ de Chillave et de GhCTlo - de la nouvelle cor.quête italienne : kallè effectuée, les dirigeants italiens ont 
~TURQUIE ARCHEOLOGIQUE de toute la région qui lui 011t présenté goubi, au sud ~t à lest. également entre Asmara. 9 A. A. - Du correspondant <le pris immédiatement les disposition né-

1 f zc1irs hon lt"urs mains, complétèrent l'e.ncerclement, !lavas '. cessaires pour abolir les taxes, libérer les ~CS' ou'1Jles d'Alacalro" \' 1 images. • d d d 1 1 L' " a gran e istance, e a p ace. E.ffective.. <>ccupaot1on de Gorrahe-j est au n1olns esclaves, ouvrir des éc.olet et des hôpi-
J I . .":\\;a1acP t1lté1·ieure t l h f 1 d fu i t è 1 V -·- n1cn • a P ase ina e es opérations t t\l.L3S mporta:nte que celle de Makall . taux, cd.émontrant ainsi une fois de pus, 

g u la •saison hivernale, les fouilles : Rome, 9. - La llème division indi .. condui.te par deux colonnes, parties l'une L'occupation de Makallè .a&.'1.1re al\lX !ta- dit Je journal, la justesse des déclarations 
t,ue le corn1té d"histoire turque fait pra· gène, sous le commandement du géné · de Chtll,ave et l'autre de Callafo, qui liens la possession du Tigré. Oorrahei leur de Mussolini qu'jJ ne s'agit pas d 'une 
tr;ller à 1\lacakoy, ont cessé. Les trois rai Vaca1usso, poursuit sa marche vie - convergercnt vers Gorrahei. ouvre lia porte de toute la .proviin:ce du guerre d'ambitions impérialistes, mais 
ClJancfea tombes de 6.50 à 8 mètres cha· torieuse à travers la plaine et a occupé, l .. ondres, 9 A. A. Du correspondant de Harrar. d'une campagne entreprise pour porter 
111/lj· que l"on a découvertes. sont par-

1 
de concert avec les troupes du général R'-'"Uter sur le front somalien : Gorrahci est uti centre caravanier im - la civilisation aux peuplel' opprimes. 

q~ 1~s monuments anc1ens et historiques 
1 
Santini, de fortes positions slO" la ligne Toutes les positions fortifiées de Gorra- portant. De plus, Gorrahei 1narque la fin ::_~.:::;;;;;;.;;.;.;..-.-.; .•. .,;,--.:..:...;.;;_;_;_ 

t• A .. e. les plus importants en l<'ur Amba Alagi - lac d'Achianghi. hci furent occupées sans rencontrer de ré- de la région des puits. Donc, les popula - La jarre au trésor 
'o nre. On a mis également à jour toutes 

1 
"'"'"' sistance, par un détachement italien d'au tlons vit'ant av- naatJ._ sur un rayon de plu- -·-

d~t.,,, de \'ases et de bijoux. des épées. 1 Londres, 1 O A. A. - (Reuter) tomobilcs blindées. sieurs kilomètres, devront se soomettre si Une personn. qui a <l~jà reçu l'autori."1-
de cadrans solaires,. de petites statue. De forte,ri pluies gênère-nt derechef la A la suite d'un récent violent bo111barde- elles veulent accéder au:r puits. tion de faire -des !ouilles à Cendere, pré-

é/'1•· de boeufs. marche d•s ltalien.s dont plusieurs batail- ment aérten du district de Gorrahei par La direction suivie par Je détache - tend y trouver Wle Jarre pleine <l'or, en-
can ~ va éditer un livre dans lequel on Ions de ChemJses Noire~ quj avancèrent les Italiens, les troupes abyssines, dont le ment Graziani montre de plUs en plus foncie dans un endroit qu·eue connaitrait 

''i'nera les résultats obtenus. au sud de Makallè durent patauger dana nombre est estimé à trois mille, 8'enfui • clairement que l'intention du haut corn- et œla sous le règne <le Sllitan Mahmu<I. 

Les prix du charbon de terre seront 
réduits de 130 Ptrs. par tonne' 

Incidents antisémites 

à Varsovie 

V araovie, 10 A. A. - Des vifs inci· 
dents antisémites éclatèrent à l'Univer. 
ai té de Varsovie, à l'issue d'une messe cé 
lébrée à la mémoire de l'étudiant tué en 
1932 par des Juifs au cours d'une bagar­
re: à Wilns.. La police dut intervenir vi • 
goureusement à plusieurs reprises et pro 
céder à des arrestations. Cinq étudiants 
israélites furent sérieusement malmenés. 
Les vitres des bureaux de l'association 
des étudiant• juifs furent brisées, 



2 - BEYOCLU 

SOUS LEURS TOGES 

Pourquoi nos avocats ne 
portent pas leur toque ... 

]'étais à la chasse des toges, dans les 
corridors du tribunal. 

- Du moment que vou~ êtes en quête 
d'une « victime > à interviewer, me dit 
quelqu"un, comment se fait-il que vous 
n"ayez pas encore abordé Me Kenan 
Omer ? 

C est que le maître est insaisissable. Fi­
nalement, un heureux hasard me met en 
a présence, en descendant les escaliers 

du second étage. Comme il ne suit per­
sonnellemen.t que les grosses affaires, je 
me suis dit : 11 y a un procès important 
en cours ... 

Le maître est un des hommes les plus 
. ympathiques que je connai e. li a une 
sincérité qui touche. il me tendit une ci­
garette et me la plaça entre les lèvres, 
malgré mon refus et mes protestations· 
Et ce qui plus est, il eut !' •xtrême cour­
toisie de m' a'signer un rendez-vous, 
quo.quïl mit très pris. 

- Quel est le secret du ruccès dans 
votre p~ofe.sion? dis-je à mon interlocu· 
teur, qui e t ~ pécialeme·nt qualifié pour 

répondre en cette matière. 
- La première condition, me dit-il. 

est la ~incérité. Il faut que vous soyez 
franc et véridique dans vos pensées el 
dans vos paroles : évitez le• voies détour­
née•, les méthodes douteuse• ... La sin · 
cérité m'a be-aucoup servi dans la vie. 

Il faut, en outre, être pleinement maî­
tre de son sujet. 1: faut r étudier à fond, 
dans tous ses détails et sous tous es as­
pects. 

- Quelles sont les causes que vous 
préférez ? 

L"a·ncien sous • secrétaire d'Etat à la 
Justice sourit : • 

' Les éditoriaux de l'«ULUS:t 
J -·--r emprunt iivai · f rmum 

·--o--
L" élan que nous avons reçu de I' em­

prunt pour la ligne d'Ergani, la c ligne de 
cuivre >, a été com.dérable. Après !' em­
prunt d"Ergani, qui fut « le commence­
ment d"une nouvelle compréhension, d'un 
nouveau système >, nous avons 
en 1 epris celui de Sivas-Erzerum. Les 
sous.:riptions à la première tranche ont , 
été clôturées avec succès en janvier der· 1 

nier la semaine 'Prochaine les cou- ' 
pons de la .seconde tranche seront of­
ferts au publ.c. Tandis que s"approche 
le jour de la mise en vente de cette 
tranche, on se prépare à inaugurer so­
lennellement la « ligne de charbon » 
Ankara -Irmak- Filyos. Lïnauguration 
de la ligne qui relie1a Diyarbek1r au sud 
et à !'est se fera dans les premiers 
1 ours de ladite vente. Celle de r embran­
chement allant de Karakuyu aura lieu 
avant la clôture des souscr.ptions pour 
la seconde tranche. 

Ces trois succès plongent nos compa­
triotes dan.!t un grande joie ; il compren­
dront leur devoir et accueilleront le nou­
vel emprunt intérieur en préparation corn 
me une occasion de témoigner de leur 
patriotisme. 

1 
Lettre de Palestine 

1 - --·~ 

l Le 25me anniversaire de Dégania 
Le conflit italo-étbiopien. 

et l'Egypte 
1 

--o--
C' est avec un joie indescriptible que Notre confrère, le « Taai, > a en-

les habitants de Dégania ont fêté le 25e voyé en Egypte un correspondant 
anniversaire de la fondation de leur co- particulier qui lui adresse du Caire 
Ionie. C est une joie légitime, car les co- .~a première lettre ainsi conçue : 
Ions ont beaucoup souffert durant les La guerre italo-éthiopienne n'a pas 
quelques premières années de la coloni- seulement donné de lïmportance à la si· 
~lion. Mais grâce au dévouement et à tuation politique et militaire de l'Egypte: 
1 audace des , f?nd~teurs, lu~tant p~ur elle a fait miroiter de nouveaux objectifs 
leur propre ge.neration et la ~esurre;::tion 'pour les partis politiques de ce pays qui 
de leur pays, ils ont pu decouvnr les 1 ont pour ainsi dire mobilisé 
trésors de la terre, et faire sortir, de ses Le principal co~siste à ~rofiter de la 
·~ntrai.lles, une récolte abondante. Au - situation délicate dans laquelle se trou· 
iourd hui, Degania, qui se trouve aux 1 A 1 · b · d nou • 
b d d La d T

.b, . d l l d I vent es ng :ais poU>r o tenir e 
or s u c e 1 ena e, e ong e a · ·1· d Il modi· · h d J d , d d b• veaux pnv1 eges et e nouve es 

1 
nve gauc e u. our an, possc: e es a· fications. 
timents splendides, des machines et des 
camions-automobiles ; d·es greniers de 
paille et de fourrage, un atelier, des ma­
,gasins', des étables où sont logées des 

Les espoirs du \Vafl 

.A,;1'•2i.!~itr-W'll. ' vach~s de race, une basse, cour, de belles 
L•l\\.o!Pft'lf"I ' orangeraies, des vignobles, des jardin3 

C'est le parti du « Waft > qui joue 
toujours le premier rôle dans les reven· 
dications et qui mène la campagne. Il ac' 
cuse le gouvernement actuel d

0 

impéri· 
tie et il proclame que la faute impardon· 
nable que lon commet, c'est de ne pas 
profiter de la situation actuelle pour 
faire les démarches nécessaires afin que 
le pays puisse respirer librement. Le~ 
jou1naux qui sont les organes de ce parti 
défini!lsent ainsi sa thèse. 

Le llalkevi dc· Gazi:111lep 1lispose 1l'11111' scène p:1daitcnwnl 
am<-naoée que 1'011 'oil, en h:iul, sur nolN' clich(• -- En hns 
111H' sc(•111~ de la pièce • liabnunan », 

L1l VIE 

<potagers, où abondent les pastèques, les 
concombre, les toma~es, etc., etc ... 

Des <INmts tlilCiciles 
Nous appr•nons par le Keren Hayes· 

sed, l'historique de cette belle et admira· 
ble colonie de Dégania. 

1 Vers la fin de l'automne de 1910, 
les fondements de la première colonie 
collective ont été posés dans la vallée du 
Jourdain par sept personnes, dont une 
femme. Au début de leur travail, d'au­

. tres personnes, entre autre, feu Joseph 
Bousse!, se sont jointes au groupe. 

Les fondateurs de Dégania n'avaient 
pas des plans fixes. La situation matériel­
le et morale dans la plupart des colonies 
de la Judée et de la Galilée était alors 
précaire. Les colons fléchissaient sous le 
poids de nombreuses dettes sans avoir 
aucune espoir pour l'avenir. Les jeunes 
gens quittaient les colonies un à un. 

C est en ce momen·t de désespoir que 
le p.etit groupe a pris possession du sol 
national pour s'y installer. Des charrues 
commençaient à retourner le sol, car on 

Tout en sauvegardant autant que po•' 
sible les intérêts particuliers des Anglais 
et à condition de ne pas léser l'Egypte. 
il faut conclure une nouvelle entente. 

L'article 1 de la Constitution égyptien• 
ne énonce que l'Egypte eet un gouverne· 
ment libre et indépendant, joui•sant de 
sa pleine souveraineté. Mais par une dé' 
claration unilatérale du gouvernement 
anglais, en date du 28 février 1922, il 
est spécifié que les rapports entre rE· 
gypte et !"Empire britannique doivent 

présenter les quatre conditions suivan·· 
tes : 

1. - Assurer la sécurité des commu· 
nications de r empire ; 

2. - Défendre J"Egypte contre toll' 
te attaque ven·ant de dehors 

- Ma profession est de me consacrer 
à des reche.rches sur des sujets qui n'ont 
jamais été abordés dans nos annales ju­
diciaire• ; je tiens à ce que les procès 
dont je me charge oient hors des che­
mins battus, se réfèrent à des cas nou­
veaux ou. tout au moins, rares. Dans tou­
t es le5 circonstances, je me dirige uni· 
quement d"après mes propres idées, ma 
conception individueHe. 

En ces jours où nous fêtons ces trois 
grands succès, du budget turc, le montant 
de l'emprunt qui sera lancé est de trois 
millions et demi de livres turques. Ce 
montant, compara•ivement aux sommes 
que nous dépemon .. pour les trois voies 
feHées, semble très petit. li est aussi très 
petit comparativement aux sommes dé­
posées dans nos banques et qui représen­
tent lépargne nationale. Cette situation 
démontre que le nouvel emprunt inté· 
rieur sera un moyen auquel chaque 
compatriote adhérera dans la mesure de 
ses gains dans un esprit d'économie. Si 
nous examinons les chiffres de r épargne 
nationale, nous constatons que le régime 
a créé une source de gains non seulement 
pour quelques personnes, mais pour tout 
le pays ; il a suscité une nouvelle vie e' 
il a appris au peuple à rendre ses gain' 
profitables, dans un sentimen~ rur . d" é­
pargne. L" emprunt intérieur sera un mo­
yen de renforcer ces sentiments et de dé­
montrer la force du patrioti•me de la 
nation. 

ne faisait que la culture des céréales. Les 
LE. MONDE DIPLOMATIQUE ge doit signifier que le lait n"a pas été conditions de la vie étaient difficiles à 

Consulat <1éné1•al tl'llalic écrémé et qu'il ne ~ontient pas d'eau. supporter. La nourriture laissait à dési­
Or, la Municipalité s aperçoit que pres- r- et la malari·a fai··ai·t de nombreuses 

3. - Protéger les intérêts des étran· 
gers et ceux des minorités ; 

4. - Garantir la sécurité du Soudan· 
Tout ceci ;revie•nt à dire qu'alors que 

d'après l'article 45 de la Constitution. il 
appartient au roi de proclamer r état de 
siège, c ·est lAngleterre qui se présef'\le 
de défendre l"Egypte contre toute att ' 
que. 

- Avez-vous rencontré ces temps der­
niers des procès qui vous aient intéres­
sé, à cet égard ? 

- Certes. Par exemple, J' opposition 
de la Société des Ciments contre son con· 
seil d'administration. N'est-ce pas là un 
cas nouveau pour notre pays ? 

- Etes-vous impr~sionné de perdre 
un procès ? 

- Une affaire dont je me charge, de­
vient ma propre cause, mon bien. C'est 
pourquoi, je partage les joi'!s et les dou· 
leurs de mon client. Le gain ou la perte 
d'un procès m'affectent personnellement; 
ce ne rnnt pas des faits que je 
puisse considérer objectivement· ]' ajou­
terai que toute sentence rendue dans un 
.procès dont je suis chargé, et qui me sem· 
ble prêter la place à la critique; qui me 
paraît injuste ou infondée, me laiase 
froid. Je crois que tout avocat pense com­
me moi à cet égard. 

- Quelle est la cho 'e qui vous énerve le 
plus dans votre profe ion ? 

- Les sentences qui ne sont pas ba­
sées sur un exposé de motifs circonstan­
cié. Je tiens plus à m' expliqueT, à faire 
connaître pleinement mon point de vue 
qu'à ne pas perdre mon procès. Les suc­
cès faciles ne m'enchantent pas. Je suis 
un peu combatif et là où il n'y a pas de 
lutte, il n'y a pas de plai•i~. Un succès 
qui est le prix d 0 une lutte ardente et té­
nace n'en a que cent foi. plus de prix. 

Pendant que mon in·terlocuteur par­
lait, Ï ai songé, je ne ais trop par quel­
]• alliance dïdées, à la toque des avocats. 
La loi qui leur imposait le port de la toge 
prévoyait aussi la coiffure appropriée. 
Seulement, une controverse avait surgi 
au sujet des circonstances dans lesquel­
les ce couvre-chef s'imposa,t. Les avo­
cats avaient commencé à entrer au Li­
bunal leur toque sur la tête. Le juge, Fey­
zi Daim, leur en fit la remarque : 

- Maître, veuillez quitter votre toque. 
- Mais la loi m'autorise à la porter 

au tribunal. 
on. Vous devez entrer au tribu· 

n3J la tête nue. Vou. mettrez votre toque 
pendant la lecture de la sentence. 

Bref, on ne peut s'entendre ... 
Certain.• avocata soutiennent : 
« En Europe, en France notamment, 

tel avocat entre au tribunal coiffé de sa 
toque ... » D'autres répliquent que la to· 
que est laissée au porte·manteaux.En tout 
cas, un fait est certain: c'est que sur 700 
avocats d'Istanbul, il y en très exacte­
ment. .. 700 qui n'usent pas de leur toque! 
Un avocat connu me di•ait récemment: 
«C'est une chance que nos toques soient 
restées, le oi.r de l'inc;ndie, à l'ancien 
Palais de Justice 1 Elles ont brûlé et il 
n'en e t plus question ... > 

]'ai demandé où en est cette question à 
Me Kenan Omer. 

- Vo:ci mon point de vue, me dit-il, 
~ur la question de la ~oque : L'avocat l'a 
constamment auprès de lui ; il la porte 
quand il le désire, ce qui prouve qu'en 
dehors du droit, il n" est pas obligé d'a­
voir du respect envers d'autres choses. 

L'avocat peut témoigner du respect 
pour telle ou telle autre chose, mais on 
ne peut r obliger à en avoir pour autre 
chose que pour le droit. 

- Permettez-moi maintenant . . . ,.. 
. nterroger •ur votre vie pnvee. 
dit qu• vous êtes un fervent 
to ... 

de vous 
On me 
de lau-

En effet, mon p]Us grand plaisir, 
c'est de me promener en auto en dehors 
de la ville. 

- Vous souvenez-vous d'avoir été 
amoureux ? 

- Peut-on poser une telle question, 

Demain, lundi, une messe solennelle ~· ~ 
sera célébrée, à 11 heures 30, en que toutes le.s é·tiquettes sont ?e ~ou!eur victimes. Il n"y avait alors dans le pays 
la basilique de St.-Antoine, à Beyoglu, rouge, ce qui prouve que les indications •ni médecin ni pharmacien ni caisse de 
à l'occasion de !"anniversaire de S. M. sont fau5'es. 0:1 voent .~e ~écider de ren· sec ours po~r les malades. Les brigands 
le Roi d'Italie. forcer le controle et d infliger, pou; corn terrorisaient toute la région, et les cas 

Le nouvel emprunt Sivas-Erzerum 
offrira aux compatriotes, outre une sour­
ce de revenus élevés, loccasion heureuse 
de témoigner de !'attachement qui les 
lie à la patrie. Le nouvel emprunt est 
conclu en vue de relier Sivas à Erzerum. 
Dans son discours du 1er novembre, 
Atatürk a nettement indiqué à tous les 
compatriotes l'importance de cette voie. 
Comme pour chaque sujet que le Grand 
Chef juge important la nation tout entiè­
re accueillera le nouvel emprunt avec en­
train comme un nouveau devoir à ac­
complir. 

Arnbass:ulc de Fraucc m~~cer, .une amende de 1 ~ Ltq~. a tout de pillage et d'assassinat n· étaient pas 
!ailler pris en faute. On espere faire corn- trnp rares au début. Comme aux temps 
.prendre ainsi à ces me. sieurs que J~,; cou 1 des Samaritains le colon tena·t d' ne 
leurs adoptées ne sont pas laissées à leur mairo la charrue' et de l'autre le r~vol:er 
g.oû: .et ~ leur préférence, mais ont une Les calamités d~ Dégania étaient nom~ 

F. R. ATAY 

A la mémoire d'rsmail l\'amik 

Une én1ouvante 
cérén1onie 

L'ambassadeur de France ira, demain, 
lundi, à 10 h. 30, au cimetière de Feri­
koy, pour rendre hommage aux >toldats 
morts pour la France pendant la grande 
guerre. 

L'an Jli \.'ersair<' <i(' l'armistice 
Le service religieux annuel à la mé 

moire de morts britanniques de la gran­
de guerre aura lieu demain, lundi. 
à 10 heure~ 30, à la cC1 imean Memorial 
Church» 

Colonie polonaise 
Les membres de la colonie polonaise 

se réuniront, demain, lundi, à 2 1 heures, 
au Dom Polski. afin de célébrer I' anni­
vcrsa!re de lïndépendance recouvrée de 
leur patrie. 

LE VILAYET 
Avant de commencer J'année scolai- L1•s <'lllllll'l'S à lslanh11l 

re, !'Académie des Beaux-Arts a cru de Il , l d 1 d. 
son devoir de rendre un suprême hom- . resu. te u rappor~ que e irecteur 

' d" t f 1 ·1 N ·k 

1 

de 1 Agriculture a remis au gouvernorat 
mage a son irec eur, eu !'.mat ami , d" b · · 
le 

' · t d t · t" d IS"tan u 1 que de grandes sup'!rfic1es de reorganisa eur e no re rns 1tut es . . • . • . 
B A t d 

• 'd, b "t 1., , d terrains ont ete boisees ; des arbres fn11 · 
eaux- r s, ece e su i emenI ete er . • . l • . . , 
· t d t 1 d" 'f d tiers ont ete pantes, le 1a: d1nage se de· 

mer e on .. a i~p~n 10~ provoqu~ ,ans velo e de lus en lus. 
tou; les milieux d unanimes et s.nceres pp p p 
regrets. l .<'S J><\llil<'nli<'rS 1nocle1·111•s 

Dès les 2 heures, une nombreuse as-1 N ' )" · , d ... • · d 
1 

d . ous avons annonce que on ·1 ex-
s1stance etait ;ia reunie an~ a gr~n. e pédié cette année à la prison moderne 
salle des conferences de 1 Acadenue, d l'·l 1 1· 50 · · 

h 
' 1 · · 1 e 1 e mra 1, pnsonsiers provenant 

'POUT apporter son ommage a ce ut qui d"I t b 1 U k""d /\d Bi"l•ci·k, · 1 d d . s an u, s u ar, ana, ~ 
n est pus et ont on gar era un souvenir M t f K 1 • ·1 ému. us a a ema pa~a, ou 1 s seront em-

La mode
•te ployés dans les travaux de champ. et 
~ réunion commença par 1 pour a pêche . . Voici les conditions que 

une minute de recueillement à la mé -
N 

les prisonniers doivent remplir pour être 
moire d~ amik lsma1l ; elle fut suivie admis à ce pénitentier : 
par une série de discours. 

I 
Ne pas avoir moins de 21 ans ni plus 

.es orateur fUTent sept, dont M. de 40 ; avoir purgé une partie de leur 
Sa fa, sous.directeur de ]'Académie I' é-

p ' peine de façon que le reliquat n.e soit 
crivain eyami Safa, le Prof. Ahmet pas i·nférieur à deux ans et demi ni su· 
Hamdi, le peintre Elif Naci et les étu • 
<liants fsmet Parutçi, Kemal Ahmet périeur à dix ans. Il faut quïls soient cul 
'"li et tivateurs ou pêcheurs de leur état. Ils 
.v1 e er:man. Chacun des orateurs a d 
rappelé la vie et les oeuvres du direc _ oivent être bien portant et de constitu­

tion saine. 
teur disparu en apportant le tribut d'un Ces pénitentiers eront multipliés et 
souvenir personnel et direct. On dis.tri- ils seTont tous créés dans des îles. De 
hua également à l'assistance une rosette plus, on envisage de fonder des mai -
noire avec la photo du défunt. 

M. B. 
-------·------~...:.:..:... 

Le transfert du ministère 
des Travaux Publics 

Hier, au siège du Mini tère des .tra -
vaux publics, au cours d" une petite cé­
Témonie, on a fêté !"anniversaire du 
transfert des services de ce Ministèr., 
dans son nouveau local, situé à Y enise-
hir. · 

cher ami, à un homme marié ? ... 
- Qu'avez-vous à dire au sujet de la 

littérature ? 
- C'est bien là un domaine que je n'ai 

pas étudié depuis que Ï existe. Dans la 
vie pratique actuelle je ne trouve pas op­
portun de"' occuper de chimères et de 
choses abstraites. Je m" étonne quïl y en 
ait qui s'y consacrent 1 

- Il se dit que les avocats gagnent 
beaucoup d'argent. 

- La profe ion d'avocat e:;t le ba­
romètre de la situation économique du 
pays. Si celle-ci est bonne, il fait des re­
cettes, si non, il ne gagne pas d'argent. 

sons de correction pour enfants. 

. « Si donc, nous constatons que 
1 avocat gagne, ceci prouve que r écono-
mie du pays est bonne et alors on doit se ._ ____ ....;; __ ~;;;~:._ _____ _, 

sigmf1cat1on. 1 b d" t 1 d " ' "d' · reuses : ise •te, ma a 1e3, ep1 em1es, 
L'ENSEIGNEMENT attaques, assassinats, incendies, sauterel-

J 1 
les, guerre ... Ces malheurs ont abattu 

.~ retour c li l'l'ClClll' plusieurs membres de la colonie. Mais ils 
ile l'Universilù ont vite repris courage, et la volonté 

M. Cemil Belge, recteur de l'Univer- puissante de réussir a eu le dessus. 
s.té, est de retour de RomP, où il s'était En effet, la célébration du 25ème an­
rendu pour assister à l'inauguration de niversaire de Dégon1a el')t une leçon de 
la cité universitaire. courage Pt de persévérance qui nous est 

Le nouvt'l i nspccteur !Jénéral donnée. Elle relève le moral des défail­
ian·ts, tout en les oblig•anh à suivre le 
chemin tortueux, oui, mais par le tra· M. Necmi, professeur de géographie 

au lycée de Galatasaray, a pris dt>,puis 
hier possession de ses nouvelles fonc -
tions dïnspecteur général de renseigne­
ment. 

Dans les {•coll's minm·itait·<·s 
('l é.tra11!1~1·1•s 

vail, par l'abnégation et l'amour en la 
patrie, pour la régénération du peuple 
d'Israel. Ils travailleront et tâcheron-t de 
rendre ce chemin rt>ctiligne. Car, sans un 
peu de travail, dit un vieux dicton, on 
n ·a poin.t du plaisir. Aussi, les colons de 
Oégonia ont pleinement mérité la 101e 
d" aujourd"hu,, et méritent toutes les féli­
•itations de la nouvelle génération. 

J. AELION. 

Un nouveau Conservatoire 
ù Bucarest 

DaM une circulaire quïl vient d"adres 
ser à qui de droit, au sujet des écoles é­
tranigères et minoritaires, le Ministère de 
lïnstruction publique n'admet pas que 
lon y crée de nouvelles clas es. Ce sont 
des professeurs tu rcs qui y t>nseigneront 
le turc. On pourra y cré•r seulement une 
classe pour ceux des élèves qui ne sont 
pas encore assez avancés en langue tur- 1 --·--

que. De plus, les leçons d"histoire et de · Sous le haut ·patronage de Sa Majesté 
géographie .eront données conformé . la reine Maria de Roumanie, un nouveau 
ment au programme des écoles turques. conservatoire a été fondé cette année-ci 

Si, cependant, on veut U·!iliser dans à Bucarest. Le directeur de la nouvelle 
ces écoles des l.vres autres que ceux en institution, qui s'intitule : cPro Arte», est 
usage clans les écoles secondaires et les M. Georges Cocea, de !'Ecole Normale de 
lycées pour apprendre aux élèves l'his- Paris. fort connu et apprécié en Rouma -
toirf' f't la géographie du pays dont ces nie comme violoncelliste-soliste dans 
élèves sont les ressortissants, il faut que I' «Orchestre Filharmonica». ' 
ce~ livres aient été examinés et approu- Entre autres professeurs et maîtres fa. 
vés par la commission ad hoc du Mi - meux, se trouvent M. Georges Georges­
nistère de lïnstruction publique. Une eu, qui fut admiré ici l'hiver passé lors de 
commission est chargée de contrôler si 1 sa direction de lorchestre de notre con­
tous les autres livres sont conformes au servatoire. 
programme des études des écoles tur • L'idéal de «Pro Arte> est de répandre 
ques. lamour et le goût de la vraie musique en 

J ,e départ de 

. 
·' 

' ' ' . 
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LES CONGRES 

:\J. Hàyri 

' 
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, 

Roumanie. ' ------···--------CHRONIQUE DE L'AIR 

réjouir 1 > 
(teAk~») 

, Hikmet FERIDUN. 

- Le programme de la Radio 
tanbul est monotone •.. 

d'ls-

1

1 - Cherchons quelque 
sant et de nouveau ... 

chose d'amu-1 - J'ai trouvé ! Nous allons diffuser 
les débats de la SD.N. ! 
(Dessin cle Cemal Nadir Güler à l'cAlclcim•) 

• 

De même, alors que l'artide 46 don' 
ne au roi d'Egypte le pouvoir de décla· 
rer la guerre, de faire la paix, de con' 
dure des traités, ces pouvoirs sont thé0 ' 

riques puisque ce sont r état-major et ra· 
mirauté anglais qui sont chargés de la 
défense militaire du pays. 

Le parti du « Waft » demande vigoll' 
reuseme·nt à ce que tout ceci soit corri· 
gé et ses leaders en qualité de Tepréseo· 
tants de la .nation font dans ce sens de! 
démarches incesgantes auprès du gouver· 
nement. 

Le président du conseil, Nessim pll~' 
a dû probabl·ement comprendre que 1~ 
situation est délicate puisque, maigri 
!"abolition du régime constitutionnel. ~ 
donne au leader, Nahas pasa, des rensei , 
gnements sur les pourparlers ayant Jie0 

à cet égard avec le Haut-Commi-s,.aire 
riat anglais en Egypte. 

Celui--ci est dans un position délicate• 
ne voulant, dans la situation actuelle, ~ 1 

froisser les Egyptiens, ni ne pas poursll1' 
vre la politique anglaise, Aussi, en st' 
tendant que la situation s'éclaircisse e!l' 
tre l'Italie et la S. D. N., il tergiverse· 
Les Egyptiens le voient, témoin que, da!l~ 
sa dernière déclaration, le président dtJ 
conseil a dit : 

« Nous nous comporterons avec I~ 
Anglais de la même façon qu'ils se co111

' 

porteront envers nous. > 
Pour résumer la situation, il y a lit,

0 

de noter qu'il y a deux facteurs en prl' 
l 

sen.ce : 
l'indépendance de l'Egypte ; i 
I' ex.stence même le l'Empire BritsP0 

q~ 1 
Toute combinaison qui ne tiendt81 

pas com"Pte de· ces deux nécessités ne ~e· 
rait pas viable. 

-----····---~-E--poit1 

Le motor·boat perdu o' 
L ., . d b t trO • es propnetair.es u motor- oa ·d 0 t1 

vé sur le littoral d'Eregli ont été 1 ~Ille• 
fiés. Ce sont des fabricants de Yed1 re'· 
Lors de la dernière tempête, r ern~" été 
tion ayant rompu ses amarres, av~'. 1 

Jof' 
entraînée par le courant et deput• 
on la CToyait perdue. 

Renflouement ~o· 
On travaille à renflouer le bateall ·J]o!l 

mico, de 650 tonnes, portant pa~JlrJ 
hellène et qui s" est échoué à 5.6 ril' 
de Bozca-Ada, sur le rivage de 
Matriya, 

' 
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UNE GIGANTESQUE E\ OCATIO~ DES FASTES, DU LU.\E 

1'.1 DES SPLEl'.DEURS DE L'EGYPfE 
ET DE LA RO.\lE Al\TIQUES 

CLEOPATRE 
Ht'oie Cceil B. d<' l\111 LE 

avec: 

CLAUDETTE COLBERT 

Vie Economique el Fina11cière 
La situation des produits.provoqué raccroissement, dans notre 

pays, de la production du ciment dans 
turcs sur le marché une mesure telle que cette production est 

Jl d parvenue à faire face aux besoins tou-
a eman jours grancüssants du territoire 'rtational 
Raisit\S secs en pleine construction. Il n.' eût pas été 

Comparativement à la semaine derniè- équitable d'exiger d'une industrie du ci­
Te, il y a eu, soit hausse, soit baisse SIUT ment toute neuve qu'elle eût des prix de 
certaine~ qualités de rais~'IllS sec. n n'y a irevient égaux à ceux de l'industrie occi­
pas eu de ventes împortantes su·r le mar- dentale, mais il importait, d'autre part, 

W A R R E tl W 1 L L 1 A M , ché de Hambourg. de faire en •orte que ces prix ne pussent 

1-==================================::.I• entraveT 1es travaux de construction. 

CONTE DU BEYOGLU 

l~Il 
Par A. t'SERSTEVENS. 

Il n'avait pas du tout la tête d'un in­
venteur, ou du moins la tête qu'on prête 
~ux invent~urs et qui, de temps en 
ternp$. par un curieux phénomène de mi­
rnét, me, se ré.alise chez un homme, par 
t>x.emplt" chez le professeur Piccart. Ce­
lui que j'avais devant moi ressemblait à 
un petit fonctionnaire. Il en avait Je vi­
sage, l'expression, les gestes, le vête -
'nient et ju. qu'à la manière de s'asseoir, 
Car un fonctionnaire ne s'ass.ed pas com· 
tne les autres hommes, mals avec l'assu~ 
tance d'une très ancienne ~tabjljté. 

Ce n'était pourtant pas ~n cas. Il avait 
"u au contraire-. une existence très mou­
vementée. Il avait promené les lois de 
•on ciel de naissance à travers les 
Paya de trois con~inent. li avait connu tou 
tes les capitales d'Europe, celles 
de l'Amérique t'spagnole et les grandes 
Villes de l'Australie orientale, toujours 
à la rechetche de capitaux pour réaliser 
lune quelconque de ses inventions, en­
~loutîsaant Tégulièrement les sommes 
qu'il avait réunies, en en cherchant d'au­
tres qui les compléteraient. 

c· est ainii que je r avais rencontré, ou 
'P.our être plus exact, que nos planètes 
fi étaient rencontrées, dans ce petit café 
de ~anta-Marta de Colombie où j'avais 
échoué avec mes illusion!'> cormnerciales. 
li parlait français à mervCJlle. 

fl n ' était pourtant pas Français. ni Bel­
~e. ni Suisse. ni de n'importe quelle 
région oi1 J' on parle naturellement le 
français. li était, sur ce point, farci de 
réticenre, de pudeurs inexplicables, sur­
tout pour 1noi, car j'ai trop voyagé pour 
attacher une importance quelconque à la 
nationalité de!\ gens. 

E.n revanche, une chose dont j'étais 
~bsolument certrun, c'est qu'il cherchait 
a me taper. s· il avait réfléchi, il aurait 
dû ;penser qu'un homme tapable ne se 
't"encontre pas dans un petit café de 
~ant3 - Marta de Colombie, mais peut~ 
etre dans les halls des palaces de la côte 
de l'Est, à Rio, à Bahia ou à Bu,nos­
AyrM. Seulen1ent, ~es fonctions d'em­
J>runteur lui étaient devenues une telle 
h.abitude quïl ne po1.1vait, san doute, 
a empêcher de lt"S exercer. Toujour~ est·il 
qu'il s'agi~sait d"une somme d'un demi .. 
tnillion de francs, dont il avait besoin 
'Pour remett?e sur pied une invention dont 
l'Lngéniosîté mêm~. disait-i'l , lui avait 
~ait perdre tous les bénéfices. En vérité, 
Je ... ne possédais à aucun comptoir un dé­
llot de et~ chiffre, ni même du millième, 
rnai.s je sais. par expérience, qu'il fa.ut 
tou1ours se lais..'>er croire plus riche qu' 
0 n ne l'est. li !lie mit donc à ml' drcrire 
Aon invention : 

:-- c~· e:st un appareil qui complète jus­
qu aux limitea du possible le cinéma 
d_'a~jourd'hui. Au!Cls1 l'ai-je appelé: osmé­
~1nephonécolor ... Vous avez deviné sans 

oute de quoi il s'agit ? 
- Mon Dieu lui avouai-je, j'aurais 

tou_t de mêmt" besoîn d'un peu d'exp)i .. 
Cbtion. 

- Voici. commença-t-il en tirant de 
~ Poche un papier cra59CUX. Mon in\'en­
h~n comporte deux app.arejls : un appa~ 
r~il "'nregistreur et un appareil de projec­
tion, exactement comme le cinéma ordi-
1l.aire. Seult"ment, mon appa'Teil à moi, 
b~ lieu d~ n'enregi!ttrer que l'image en 

anc tt noir (à l'époque de cette conver­
ration, le cinéma dit «parlant> n'était pas 
encore praliqué) enregistr~ le ~ont.Et non 
I ul-ment le son, mais aus~ le relief et 

ê\. couleur ... 
- c· est merveilleux, interrompi!-je, à 

1•lnit1é convaincu. 
-~ Attend-ez 1 me dit le .savan,t homme 

f!n .:trrêtant de la matn mon enthou-
'"''tn tt d ' fini' p \Jti .e. a .~n ~z. ce n est pas ! ... aT 
<l ~1spos1t1f que vous pouvez voir à la 

f _r
1
oite de ce achéma, et que j'appelle le 

'Ire J • • I' 'ln'"' c l1mrqut!, appareil enregistre, en 
~ f"~t- temps que r image, le son et la. 
rou.eur d'un spectacle, mon a,ppar~il en­
tegistre au i les odeurs. L'importance 

qu, Ï att h · d · · • 
ho. a<: e a ce ern1er point ma fait 
"'°tire 1 t • __ e mo osme - en grec : odeur 
d ~ ~n tête du nom que fai donné à ma 

C'Couver•e. 
i - Et pour 1a projection ) demanda.i­
de, intéressé au moins par l'imagination 

e rnon voisin. 

eu-. A la projection, nous retrouvon!'" 
let 1 écran l'image, le relief et la cou­
tr·ur, Pendant qu'un amplificateu'f élec-

•que re e>d . 1 • 1' lla . pr u1t es 90ns captes par ap~ 

f, r.ei
1 

1. De plu , des diffuseurs qu'il est 
-c, e d" Il d 

Fi(Jues Après de longues études, le . prix de la 
tre à faire qu ·à nous alcooliser un pe>u 
plus. 

Les prix des figues sèches d'Izmir, tonne de ciment fut réduit de 26,5 livres 
c: extrassima >, se maintiennent fermes à 22,5 livres. 

Ce qui me stupéfie, lui dis-je en à Ltqs 11,50 _ 12. Mais il n'y a pas eu de Mais on n'a pas seulement attendu, 
sirotant mon eau-de-vie, c'est qu'avec ventes importantes. Comme la plus gTan- en opérant cette réduction, que les fa­
une pareille:: invention, qui doit boule- de partie de la production a déjà été briques cümtnuent leurs prix de revient. 
verser l'indu.strie- du cinéma, vous n·'ayez vendue, les prix conserveront leur fer- L'Etat, de son côté, a aboli la taxe de 
pas cnC'ore trouvé les capitaux pour la meté a-ct.uelle. )consommation de ciment. S'il est vrai 
Téaliser. No' ll . que , la baisse du prix du ciment profite 

P . ) 1 1 ' ISl' es • L'E ' . Jj 1 1 d - as trouve . protesta-t-.i , je es a1 a tat qui rea se a p us gran e partie 
bel et bien trouvés et j'ai même enre- t Les prix des noisettes décortiquées des travaux publics, ce bénéfice est, ce­
gistré et projeté plus:ieuTs films. qui , la semaine dernière, avaient haus.- pendant, loin de compenseT les recettes 

- Ah 1 bon 1 m"excusai-je, j'en touis ~é inop~nément jusqu'à 51-52 Ltq'S., sont qu'assuraient jusqu'ici les taxes. Cet­
heureux pour vous. Mais comment une redevenus normaux au cours de cette se- te considération n'a pas empêché l'Etat 
pareiHe affaire est-elle tombée en rien ) maine. Ceux des noisettes varient entre de renoncer à des Tcntrées budgétaiTes 

- Ne cherchez pas plus loin que la 24 et 25 livres. de r ordre de 400.000 livres . 
vanité humaine, cher monsieur. Du res- On annonce de Hambourg, que quel- (De I' Ankara) 
te, elle est partout, jusque dans l'humi- ques firmes allemandes ont fait d'lm­
lité. \ ' ous imaginez ce que cela peut de- portan·ts achats en Turqu.ie et que les 
venir quand il s'agit d'un pays de dicta- prix tendent à la hausse. Les p·rodujts t:9· 

turt, où tout le pouvoir appartient à un pa~nols et soviétiques rencontrent de 
seul homme... grandes difficultés pour s'introduire wr 

Adjudications, ventes et 

achats des départen1ents 

officiels 
- Je ne vois pas le rapport. le ma·rché. 
- Je vais vous expliqueT ... On m'a- N()ÎX et l\lllRrt<lCS La direction générale des fabriques 

vait dit que le général Zaldumbide. le . mi1itaires met en adjudication~ le 2 7 de 
dictateur d'un Eiat que je n'ose pas nom- l\ Hambourg. les prix des noix n ont ce mois, la fourniture des articles ci-a· 
mer parce que je ne tiens pas à créer des pas dépassé }es 17 livres : il n'y a pas de près pour Ltqs. 45.840 : 
difficulté! diplomatiques, était un vrai grandes transactions à signaler. l Tonnes de 

Colon brut mécène pour les savants, surtout loTs­
qu'ils mettaient leurs ln.ventions au e:er-. d L.a Turquie n'a pas encore commencé 
v1ce e sa gloire, ce qui est assez naturel. 
Oe fait, il engagea sans hésiter tous les ses exportatjons, le seTvice compétent 
capitaux nécessaires, et trois mois ap:rès allemand n'ayant pas fixé plus de 97-98 

marks pour les cotons bruts de bonne 
mon arrivée dans le pays, les cinémas 

qualité. 
de la capitale et de la province proje-
ta!ent un film de ma fabrication : La 1' On apprend que, par voie d.e clearing, 
Relève de la Garde d'honneur devant le Allemagne a importé d'Amérique dea: 
Palais du Général, Je puis C:Üre, mon- cotons bruts pour une valeur de 10.000 
sieur, que ce fut une stupéfaction. Non Ltqs. 
seulement on voyait se mouvoir les sol- Laine et mobair 
dats, avec les moindres nuances de leurs l.e marché de la Jaine est stationnaire. 
uniformes, mais on entendait les corn - Un négociant importateur de Brême a 
mandemt-nts, les musiques, etc ... et r on acheté de grandes quantités de mohair du 
percevait nettement l'odeur des buffle- marché d'Istanbul. 
teries, celle de la .graisse d'armes, celle On espère feymement que, à condition 
de la poussière soulevée, d'autres encore ue les prix soient normaux, la Turquie 
que la chaleur et l'exercice suffisent à ex~ :ourra exporter en Allemagne de rgran-
pliquer. · des quantités de mohair. 

- J ~ comprends l fi.s-je en arrêtant 
d'un l~e~tt" le détail de l'affalre. 

- l}osmécinéphonécolor était lancé 1 

Je fis encore paraÎ·tTe cinq ou six films 
enregistrés selon mes procédés, toujours 
aux frais de Zaldurnbide, qui avait exigé, 
en échange, l'exclusivité. c· était un 
triomphe 1 Une foule de plus en plus 
den:ie se pressait dans les cinémas pour 
voir ces films qui n'étaient pas des films. 
cht"r mon!'IÎC'Ur, mais Ja vie même, la vie 
transportée RUT r écran, dans SOn inté. 
gralité ! 

- Alors ~ 

- Alors, ce fut cette perfection même 
qui me .perdit. Le JOiUr du Sème anni­
vel"Saire de la dictature de Zal­
dumhide, celui-ci avait décidé qu'une 
Rrande parade aurait lieu sur la place 
Zaldun-.bide, et, bjen entendu, mon ap­
pareil devait enregistrer cette cérémorûe. 
J;élas 1 mon.sieur, quand le dictateur 
arriva sur la place, à la tête de ses 
troupe!, il faillit tombeT de cheval tant 
la ~tupéfaction et la colère se sais1rent 
de Juj au même instant. C'est que, mon­
sieur, il n'y avait personne, absolument 
,personne sur la place. pas un spectateur! 
Vous comprenez, tout le monde s'était 
dit : ~: Pas la peine d'aller me fairie 
écra'tt.r dans la cohue ; ie verrai tout 
cela au cinéma, farmes, cGuleurs, sons 
et odeur compris, la vie même, la vie 
dans sa réalité 1 > Et comme tout le 
monde s'était dit la même chose, il n'y 
avait personne, monsieur, pas un chat 1 
et moi j'étais rujné 1 

li but deux ou trois verres de guara­
po pour se remettre, et repris, les yeux 
pleins de larmes : 

- Comme vous le pensez, le général 
m~ fit appeler et me dit que j'avais à 
quitter es Etats dans les 48 heures. J'eus 
beau _lui promettre d'arranger les chose..~. 
de lw procurer, à la prochaine revue, 
quelques centaines de figurants pour rem­
placer la foule, il ne voulut rien enten· 
dre e.t i.e dus prendre, les poches vides, 
le chemm de ]'exil. 

"'"'"' Je m 'as9 urai que mon revolver était 
toujours à sa place, sur ma fesse droite 
e-t je déclarai d'un ton ferme : ' 

- Je regrette. rnais il m'est absolu­
ment impossible de vous prêter ces cent 
mille pesos. J'ai de gros engagements 
ailleurs. 

- Vous avez tort, fit-il, san'I insister. 
Il but e'll.core un verre et ajouta : 
- Donnez-moi donc deux ou trois pe­

sos, vous me ferez plaisir. 

A LOUER 

li y a demandes de peauK de mo'Utons. 
L.es offres sont plus fortes pour les 
peaux d'agneau et de chèvre. 

HuilPs ll'ollvcs 

Peu de demandes d'huile d'olives de 
table .. On désire, par contre, acquériT de 
l'huile de seconde qualité, dite « sulfu­
rique '· On apprend que l'on a offert 
63,50 marks cif pour les huiles d"olives 
grecques de Lampantes. 

Hulle tic roses 
Par suite de l'existe.nec de stocks. il 

n'en a pas été demandé. 
On annonce, d'autre part, que l'on est 

parvenu à remplacer la vraie huile de ro­
se~ par une composition chimique de la 
fabrique allemande L G. Farbenindus-
trie. , 

Il appartient maintenant à la fabr.i~ 
que d'lsparta de faire connaître ses pro­
duits. 

"',,."' 
Un~ firme allemande très importante, 

d·e Berlin, s'est adressée au Türkofis pour 
demander à acheter de notre pay.s-, de 
grandes quantités de pommes, oranges 
et citrons. Pou.r faciliter les exportations, 
elle dema:nde qu.e les cajsses soient con .. 
fectionnées suivant le système américain, 
chacune ne pesant pas plus de 24 kilos. 

Nos exportations de sel 

Le sel produit par no.s salines de Ca­
nakkale est de plus en plus en faveur en 
Europe. 
On vient d'expédier, en Belgique, 2.500 
tonnes de ce produit et on a reçu du Ja­
pon une commande pour 4.000 tonnes. 

La hausse des prix à lzn1ir 

Grâce à la nouvelle organjsation chaT­
gée d'intervenjr sur le maTché pour le ré-­
gulariser, il y a une hausse notable entre 
les prix pratiqués à Izmir, .il y a. un mois, 
et ceux d'aujourd'hui. Elle e•t de 50 pa· 
ras par kilo pour les Tailli'rl• No. 7, de 
70 paras pour le No. 8, de 2 piastres 
pour le No. 9. 

Les deux tiers de la nouvelle récolte 
ont été déjà vendus. 

Ventes d'opium 

Ces derniers jours, le monopole des 
stupéfiants a vendu de grandes quantités 
d'opium destiné à l'Amérique. 

Le paiement du coupon 

de la O. P. O. 

graisse 

30 
20 
10 
20 

6 
10 

de Bor 
No. 20 
No.25 
No.35 
No.26 
No.46 

La Société du CToÎssan-t Ro-uge met 
en vente, le 15 coura·nt, les aTticles ci­
apyès se trouvant dans ses dépôts du 
village de Karacasehir, d'Eskisehir : 

3 autos de marque c Fiat >. 
9 autos marque c Berliet >. 
2 autos marque « Pearl >. 
2 camions marque « Latil :t. 
1 auto marque « Albion •· ,,. .,. .,. 
La commission des achats de la direc· 

lion de J' Hygiène met en adjudication. 
Je 1 3 novembre, la fouTniture des articles 
ci-après : 

500 à 600 tonnea de coke à l'usage 
de l'hôpital des aliénés. 

200 à 300 tonnes pour l'hôpital des 
enfants de $isli. 
55 à 75 tonnes pour l'Institut antirabi-
que. 

l4e prix du 
vre-s la tonne. 

coke est fixé à 19.50 li-

18anca Commerciale ltallana 1 
1 

Capllal enllèrement tersé et réserm 
Lit 84i4i.24i4i.4i93.915 

Dlrecllon Centrale MILAN 
l'ili•lea dan• toute l'ITALIE, !STANll\JI, 

IZM!R, LONDR~~S 
NEW-YORK 

Cr6ntions à l'E'ranger: 
Banca Cun1merc·itilP ltaliane (France) 

Paris, Marseille. Nico, Menton, Can­
ne!J, Monaco, Tolosa, Beaulieu, M1>nte 
Cttrlo, Juan-le-Pins, r.asablan1•n, (Ma­
roc). 

Banra Commerciale ltaliana e Bulf{Rra 
l::io(Ja, Burgas, Plovdy, Varna.. 

Banc n Comnieroiale lta1iana e Gre ·11 

ALhbnes, Cavalla, Le Pîr6e, Salonique. 
Banca t'o1n1nerciale ltnli1tDll e Rur11an1t, 

Bu<-arluot, Arad, Braila, Broaov, Coas­
tanza, Cluj, Galatz, Ten1isoara1 Subiu. 

Bn11c·n Con1n1erciale ltalian.t µer l'Egit­
to, Alexandrie, Ls Cuire, De1nnnour 
hJansourab, etc. 

Bnncu. Con1merciale ltnliana Trust Cy 
Nol\·-York. 

Banca Commerciale ltnliana Truttt Cy 
Boalon. 

Bau1•a Con1n1,.rci1t.le l'aliaua Trust Cy 
Philadelphia 

Affiliations H. 1•gtranger: 
Banca della S\"izzeru. Italinna: Lugano 

lieJlinzOllB, Chiasso, Locarno, Men­
drisio, 

Banque Française et ltalionne pour 
l'Arnérlque du Sud. 

(eu France) Paritt. 
(en Argentine) Buenos-Ayres, Ro­
aario de San ta-Fé. 
(au llr6sil) 8ao-Paolo, Rio-de-J •· 
neiro, Santo&, Bn.hia, CutirJba 
Port) Alegre, ltio Grande, Koclf~ 
(Pernurnbuco}. 
(au Chili) Santiago, Valparaiso, 
(eu Colo1nb1e) Bogota, Barao­
quilla. 
(en Uruguay) Monte ... ·ideo. 

'Banca Ur~garo-ltaliana, Budapest, Hat­
van, }[1ak.ole, Mako, Kormed, Oros­
ha2a, Szeged, etc. 

Banco ltaliaoo (en Equateur) Oaynq1..1il. 
Man ta. 

Banco ltaliano (au Pérou) l.irna'r Are~ 
quipa, Callao, Cuzco, Tr1Jjillo, oaua, 
Molliendo, Chiclayo, !ca1 Piura, Puno, 
Cbincba Alta. 

Bank Handlo,vy. W. \\rarszavie S. A. \'ar· 
sovie, Lodz, Lublin, Lwow, Pozan, 
Wilno eto. 

tion dJ~st~b ~r ans la salle de projec .. 

0 ,1 
1stn uent en même temrps les 

<Urs ·11· J fil ' <1 recue1 1es par e tre ch1mjque, 

Très joli appartement, luxueusement 
meublé au complet, en style ultra-mo -
derne, tout confort, très propre, 1er éta­
ge, téléphone, belle vue. 

Paris, 9 A. A - Le conseil d'admi· 
nistration des dettes de l'ancien empjre 1 

ottoman a décidé de payer à partir du 25 1 
novembre, dans la monnaie yespec.tive, 
les i~térêts du cou,pon No. 5 d .e ]'emprunt 
turc a 7,50 <;,de l'année 1933 dans les 

Hrv.atska Ba~kn D. ~). Zagreb, Soussuk. 
Soc1eta ltahana d1 Credi~o; Milan, 

Vienne. 

c:rnto~te qut! lïllus1on est ab~olument 
lla )lete, le spectateur recevant 1~ film 
~· r .. es l rois sens primoTdiaux : la vue 

ou1e 1' d S , 
CJU . et _o orat. 1 vous réfléchi~s~z 

DisponjbJe de suite. C1Jntrat à volon­
té. Prix 6 5 Ltqs. par mois. 

Pour _!llus amples ren<Seignements, s'a· 
dresser a M. HALAS, Hôtel Luxem • 
bourg, vis-à-vjs Ciné Moderne, de 9-1 3 
heures. 

villes suivantes : ' 

Sibgo de Istanbul, Ruo Vo\voJa, Pa­
lazzo Karaküy, T~lépL.one P~rH 
44841-2-8-4-6. 

Agence d'Istanbul Allalemci.)'&D Han 
Direction: Tél. 22'JOO.-Opérations g6n.: 

22<Jlô.-Portefeuille Docun1enL. 2~. 
Position: 22911. - Change et Port..: 
:!2\J12. 
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MOUVEMENT MARITIME 
LLOTD TKIESTINO 

Galata, l\1erkez Rlhtim han, Tél. 44870-7-8-9 ---
D E P A R T S 

i\T~Rl~JJ)l;~ partira Lundi 11 Noven1bro ù 16 h. pvur Plr6e 1 Naploe Afaraeille et Gênes· 
SPARTIVE~TO partira lundi l l Noven1bre à 17 h. pour Pirée, Patrai;J, Naple~. Marseille 

et. Gênes. 
CALDl<.:A partir• Mercredi 13 No,·embre 17 il h pour Bourgaz \'arna Co , ... t . . · • , n -.un zn, 

Sullna, Galat z, Brailn. 
MOH.\Nl>I p&rtira jeudi 14 Novetnhre à 17 h. pour Bourgnz, \r"arnfl., Coui;tantza. 

L., pnq~1ebot ~ost.e. de. lu~o Dl~~A. partira Jeudi a~ No\'en1bre A 11 h. pr6clsea, 
pour P1r6e, Br1a1he1, \ eDH'lO et 1 ueste. Le huteau partira des quais de Galata. 

FENICIA partira jeudi 14 Novembre à 17 h . pour Cnvalla, Salonique, Vole, Je Pir!Sf' 
Patras, Santi-Quar9.ntn1 Brindii:ii, Ancona, reuiso et Trieste. 

1 

?i.IJRA partira 1uercrodi 20 Novembre à 17 h. pour Liou1gaa Varna Con1tintza, 
Galatz Br1.1.iln Novorossisk, Bniourn, Tr6bizontle, 8amsourn. 

ISEO partira Jt>udi it ... ~ovembre à 17 h. p('lur Buurga.z , Varna, Cons•antza, 
Odessa, Batoum, Trabzon, ~e.m.qun. 

L,~ paq~eb~~ ~po~te VE.STA partira Jeudi 21 Novembre 1\ ~ h. prétises pour 
le f 1réo, Br1nrl11o.1, "V en1se et Trieste. Le bateau partira des quais de Gnlata. 

HOI.!-iENA parlirtt someirli 23 No' e1nbre à l7 b.pour Sttloniquo, ?dételin ~ 1nyrne la Pirée 
Putra~. Brindisi, Venise e~ Trieste. ' ' ' 

MORANDI partira lundi 2n Novembre à 17 h. pour le Pirée, Nnplos, liarseille 
et Gônes. 

Service ('Ombiné a\·e~ les luxueux paqu~!;~;;-de11 Sooiét6s ITALJA et COSULICH 
~nur "ariatione vu retarde pour le1o;quels la compagnie 11e peut paf! être tenue reJpon· 

tinble. 
l.a Compagnie déliYre des billets directs pour tous les ports du Nor1!, Sud et. Cent.N 

d' A1n6riquo, pour l'Australie, la Nouvelle Zélande et l'Exirême-Orlent. 
I:a Compagnie dé:Ji,·re des billets mixtes pour le parcoure maritime terrestre Ist8 nbul­

l'an~ et lstanbuJ.Lon~res. gue d6Jivrf' aussi les billets de J'Aero-Espre~ao ltaliMa our 
Le P1r~e1 Athènes, Brindisi. p 

rr:?ur ~ous ~er11seig~~11nen:s 81·adres!'.lor à l'Agt•n('e Uénérale du Lloyd Triestino, Merkez 
1 t1m an, lia ata, 11:1 • 4417 et à P:on Bureau de Péra, Galata-Seray, Tél. 448ï0 

FRATELLI SPERCO 
Quais lie Galata Clulli Il lhtlm llan 95-97 Téléph. 41~ 792 

Dé pa rls pou r \'a peurs 1 Co1111mgnles Uales 
(uuf imprév ) 

Anvers, Rotterdam, Amster· 
dam, Hambot<rg, ports du Rhin 

11 Cert:s ,, 
11 l .. lysaes 11 

Compagnie Royale 
Néerlandai1e de 

~avtgation ~ \'ap. 

vers le 11 Nov. 
vers le 20 Nov. 

Bourgaz, Varna, Constanlza '' Ulysaes 11 

" (}~estes ., 
" " vers le 16 Nov. 

vers le 28 Nov . 

" " " 
Pirée, Mar~ .. Valence 

. '' Lyon~ iifaru" 
l .1vt!rpool '' Li1nll illaru. 11 

"1'oyyuku .llary,, 
Nippou Yuten 

Kaiaba 

vers le IH Nov. 
vers le 20 Dec. 
vers le Hi Jan. 

' 

C. L 'l'. (Compagnia ltaliana Turismo) Organisation Mondiale de Voyages. 
Voyages à forfait. - Billets ferroviaire•, maritimes et aériPns.- 50 °Io de 

rtductio11 sur les Chrmiwi dt fer Italiens 
S'adress~r à: FRATELLI SPEHCO: Quais de Galata, Cinili Hihtim Hanlli'.i-97 

1'~1. U7!l? 

Laster, Silbermann l Co. 
ISTANBUL 

GALATA, 110,aoimyan llan, No. 49-60 
Télt'l•hone: 4.1'•646--44647 ._ ...... _ 

Départs Prochains d'Istanbul 

Oeutsche Levante-Linie, 

Ha1nburg 

Service régulier entre llamburg, 
Brème, Anvers, Istanbul, ;\Jer 

l'ioire et retour 

\'apcurs attcmlus à lslanhul 

de llA:\IBt:RG, BRE:\IE,AN\ ERS 

S/S CLAHA L. ~I Rl'SS 14 Novem. 

S/S A VOLA • ., 13 • 
S/S ùL~I ,, ,, 27 Novembre 

AKKA vers le 30 Novembre 

Départs prochains d'Istanbul 

pour BOURGAS, \'AHNA cl 

.\KKA 
S/S ULM 

CONSTANTZA 

charg. du 

" 
,. 

30- 2 Nov· 
27-~9 

" 
Dé1iarts prochains d'Istanbul 
llour llAl\IBOURG, BHEl\lE. 

AN\'ERS et HOTTERl>A;\I: 

SJS ANGORA acl. dans le port 

S. S CLARA L. lil.RüSS " ,, 14-JI; N· 

S/S TINOS charg. du !H-20 Nov. 

La uro-Li ne 

Départs prochains pour Anvers 

SIS ACHILLE LAlRO ., , 10-1~ Nov. 

\ S, S LAURA LA URO l'iiarg. du 25-27 ,. 

Co1npagnia Genoveze di 

Navigazionea Vapore S.A. 

Départs 1woehalns pour 
NAPLES, \'ALENCE, BARCE­
LONE. MARSEILLE. GENES, 

SA \'ONA, Ll\'01 'llNE, Cl\'ITA-
\'ECCJllA et ('A TA NE; 

S,S CAPO PINO le J.: Novembre 
S, S CA PO ARMA h 28 Novembre 
S,S CAPO FARO le 12 D~cemhre 

Oét>arts prochains pour BOUR 
GAS, \'AHNA, CONSTANTZA, 

GALATZ et BHAILA 
S/S CAPO ARMA Io 13 NoHrnbre 
S1S UAl'O FARO le 27 Novembre 
S/S CAPO PINO le Il Décembr~ 

HUletl de passage en cla&11e unique l priJ 
réduit.a da.111 cabines extérieuret l 1 et 2 lits: 
nourriture, ..-in et eau 1niuért1.I" y cumpriL 

Danube-Li ne 

Alid Navigation Company, Calfa 
Erste Donau-Damplschiffahrts­

Gesellchafl, Vienne 

Départs proehalns pour 
BELGllADE, BlJllAPEST, BRA­

TlSLA \'A et VIENNE 
H/S ATID ,. Je 14 Novt•mbre 
S/S ALlSA le 21i Novarnbre 

Départs prochalos 1wur BEY­
ROUTH, CAIFFA, JAFFA, PORT 

SAID et ALEXANDRIE: 

S/S ALISA • le 1.i Novernbrn 
M/8 ATID • le 24 • 

Service spécial bi,,1eu1uel de l'Jfer1ine 
pour Beyrouth, l'aifju, Jaj)'a, Pord-Said 
et Altxandrit. 

Service spécial d'Istanbul via Port-Said pour Japon, la Chine bt lus lndse 
par des bateaux-expre'8 à des taux de frêls avantagpux 

Connaissements direots et billets de passage pour tous les ports du 
monde en connexion avec les paquebots de la Hambm·g-Amerika 
Linie, Nordde1lf.•clie1· Lloyd et de la Hamburg-Sadameril<anische 

Dampf schif f aill'ts- Gesellschaft 

Voyages aériens par le " GRAF ZEPPELIN " 
'ta:t'ces tr~1s sens recueillent tous les ca­
"ou:~es d un spec~acle, ~uel q~'il ~it, 
l'llo . ornprendrez I halluCJnante realité de 

n invention. -

. Ankara, Istanbul, Paris, Londres, Ber·, 
lin, F ranckfurt-sur-Mein, Rome Ams-ter - ·, 
dam, Vienne, Bruxelles, An~e.rs., Bâle, 
Genève, Zurich et Budapest. Les intérêts 
sont fixés à 18 francs français et 75 cen­
times, moins les impôts. 

Ageoc• de Pér•, lstiklal Cadd. 2H. Ali 
~amlk Han, Hl. P. 104ll. COLLECTIONS de vieux quotldle:ns d'ls· 

Succursale d'lz1ulr Il tanbul en langue françalse, des années 

JEUNE FILLE connaissant parfaite­
ment le français et suffisamment les lan· 

aues du pays, cherche emploi comme 

.institutrice ou demoiselle de compagnie. 

S'adresser toua c N > à la direction du 
journal. 

~,:.C'est abaolument prodigieux. m'é­
r·'·Je avec acepticism.e rentTé. 
L..t ' f de Je Î.s apporter un nouveau carafon 
guarapo ca . . . d' , r nous n avions nen au-

On cherche des infirmières et des gar­
des malades pour un hôpital . Les postu­
lantes devront s'adresser à Beyoglu rue 
Y emenici, No. 9, ' 

Location do co!lres·forlS il Péra, Galata 1880 et antérietll'el!, seraient achetées à un 

Nos ciments 

Nos lois protectrices de l'industrie ont 

lslanbuL =:.JJ bon prix. Adresser offres à cBey<ljllU> aY<!C 
1 SERVICE TRAVELLER'S CH 1 prix et indications des années "°"" Curlo-
1:---.;;;;o;;;;;o;;;;;o;;;;;o;;;;;o;;;;;o;=~ rlt4. 
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LA PRESSE TURllUR IlE CE MATIN. Les prix du charbon de terre seront J chés intérieurs, l'excédent du charbon 1 
1 sera vendu sur les marchés étrangers. LA 
I
l B. Dans le cas où la quantité résul -
tant des proportions indiquée au para -

BOURSE\ 
-~- ~- réduits de 130 Ptrs. par tonne . ~:;c~eé «i~t:r~e:~~d;:;i~!:~d~~toi::ra ddé~ 

Iran et Afghanistan 
1 duit, en proportion des q uotes parts, des 

Genève.·· • } j ton.nages revenant aux intéressés en ver­
l M. Yunus Nadi conclut en ces ter - U n e circulaire du 111ini~tère de l'Econon1ie Nattona e .tu du paragraphe «A~. et il sera vendu 

cOn e souvient, écrit M. Asim Us, me• : , sur les marchés étrangers. 
dans le Kurun, que la Turquie avait été «L,. plus grand avantage est qu un Ankara, 9 A. A. _ Les prix des char centage qui ont prévalu dans les corn- C. _ Les exploitations qui ne dispo-
appelée à intervenir comme arbitre en 

1 

dan~er de voir !a guerre se pr~pa_gi;r au bon• de terre seront réduits à partir du rositions qu'ils achetèrent au cours des sent pas de ]avoir s'entendron•t avec cel­
vue de mettre fin à un conflit de fron - continent eu ropenn semble avoir etc pa- 1 5 novembre, de ] 30 piastres par ton- <lcux dernières années, et qu'ils ne di-1 Jes qui en disposent et elles feront laver 
tièred entre l'Iran et l'Afghanistan. A ce ré pour le momen t. 1 outefois, la situa - ne. Le gouvernement a décidé que le minuent aucunement les pourcentages leurs contingents de charbon conespon-
propos, Je ,général Fahrettin Altay .et, l~ tio!' se trouve daz;s une. impasse. Tant bassin houiller sera géré par un canal ciu <'harbon fin. dants, pour les exporter. 
commis-.on qu.il présida ont procede a qu on cherchera a la res.oudre par la unique. Il est permis de procéder à de no~ - D. _ Les exploitations qui disposent 
un long examen d~ lieux, sur place. Sui gu,.ne: on ne pourrait dtre que ce dan- I Nous reproduisong ci-après,. en raison , vel'e• compositions par l' a~gmentatJon de lavoir' en~isseroot ~e _cell~ qui n' ~n 
vant ce que nous lisons . dans le Journal ger soit totalement exclu. . de son importance, la circulaire que le du pourcentage du charbon fm. On pour ont pas, a titre de retubuhon, le pnx 
de Téhéran, le rapp'!rt présenté par l~ 

1 

.Si les ·~euples savent se condmre ave_c Ministre de J'Econ·omie Nationale a a· 1 rait de même réclamer exclusivement du moyen de lavage convenu entre elles. 
arbitres turcs a été l obi et ce )Ours-ci sagesse, ils peuvent tner de ~ous ces e- dressée aux préfectures intéressées, à la 1

1 

charbon hn. . La direction du hassin houiller aura à 
des débats au Parleme.nt_ iran_ien et a été 

1 

véne_ments cet unique ense1~~ement : 1 date d'aujourd'hui : ' 4. -,- Dans les calculs_ qui on_t a~o~IJ les contrôler. 
approuvé. Une commission 1rano-afgha- savoir que la S. D. N. est un v_en~able ap 1 1. _ Les études faites sur les prix de a la reduct.Jon. de 1 30 p1asl'res mdiquee E. - Si un.e exploita6on non pourvue 
ne procédera ces jouu-ci à la délimita - pui pour la paix. C'est ce pni;cipe qu - revient des charbons de terre ont abouti iau paragraphe un, il a été tenu compte de lavoir n'arrive pas à faire laver un 
tion définitive de la fronti~re d' ~près le une gr_ande puissance c.omme _l Angleter- à !a conclusion que les présentes con di - , des pomts suivant~ : . charbon suivant le procédé ci-haut indi­
tracé indiqué ~ar la Turqu~e. Ainsi: l_e re, qui _e,·: reconnue d ordinaire . pour liions permettent une réduction de 130 1 ' .A. - 'L~s salaues des ouvner:' on~ qué sans cette opération affecte le prix 
malentendu qui, de tem.ps a au~e, ietait son mdifference e~ver tout ce qua con- p,a. tre1! par tonne sur les prix aduels. ete ~:tlcules a leu_r taux actue~. Ladite ,re de revient, elle_ pourra . ex?orte:r «tout 
une ~mbre sur les rel_at1ons _am1ca}es en- cerne les autres, . defend: . Un projet de loi sur les mesures af - duc!10~ ne saur_ait d_onc servir de pre .- venant>. le ~ontmgent '!w lw _I'ev1ent. • 
tre 1 Iran et 1 Afgharustan d1spara1tra de Le d~vo1r qui incombe aux fectant les .prix de revient du charbon texte d une baisse ·eventuelle des sala1- La d1rect

10
n du bassrn homller aura a 

façon définitive. Etats adht·rents de la, S. D. N. e~~ de sera préparé et soumis au Kamutay, et ' res. , • établir les exploitations visées par ce pa-
La disparition de tout conflit . entre transform7r en. un_e loi. et~rne!!e :a_ ligne dans le cas où ledit projet serait voté, de 1 B. - Les char?ons acco.rd~s a lstan .- ragraphe, après examen de leur si-tua6on 

deux peuples frères, comme 1 Iran et de conduite d auiou.rd hui. L mter_et .su- uvelles réductions seront opérées en bul dUX bateaux etrangers a t.Jtre de pn- et elle le communiquera au ministère. 
r Afghanistan, ne peut que nous réjouir périeur de tous les Etats, Y compns 11 no ' A 

1 me ser·on.t considérés comme ayant été F. - Dans le co.s où les exploitations 
profondément Notre joie est encore ac- talie et 1' Abys~~~ie, ai_n~i que de l'hu co~~eque~:;· livrai~ons fob dans les por.1s exportés du bassin houiller à ~·étranger. mentionnées au paragraphe «D> ne ven-
crue du fait que la Turquie a servi, en manité tout entiere, reside en cela.> et les débouchés du bassin houiller d'E- Le département compétent agira donc draient pas sur les marchés étrangers leurs 

1 

Istanbul 8 O\ embre 1935 

(Cou rs tl e clôture) 
l~MPHUNTS 

lulérieur 
I<::rgan i 1\)83 
Unitur<! 1 

Il 

III 

9r>.­
U5.-
24.90 

23.20 

OBf,JGATION:i 
Qu ah 10fi(l 
H. Repr6,entatif 4f1 où 
Anadolu !-li -1.':l. ~ 
Anadnlu Ill 43 [>(.' 

ACTIONS 

De lu R. T. 58.50 Téléphone 13. -
I§ Bank. Nomi. 9.50 Bomonti -.-
Au porteur l:l.50 Dercos 17.-
Porteur de fonds 90.- Ciments 12.9!'> 
Trnmway 30.50 Ittilll\t doy. 9.5 
Anadolu 25.- Sark day. U.9·' 
Sirket-Hayriye 15.r.O Bulia-K11raidin 1.riU 
Rt!gie 2.30 Drogueri~ Cent. 4.f~l 

CllEQUES 

Paris 12.0ti.-
Londres 61\J.25 
New-York 7\J.41i. 
l:lruxelles 4.70.75 
Milan P.7\J.ï5 
Athènes 83.7 J.(i() 

Prague 
Vienne 
Madrid 
l:lerli11 
Bolgrude 
rarso1 ie 

IU.l!t&I 
4.248'.l 
5.8().liÜ 

01.\)7.63 
34.00.83 

loccurrence, à réconci.lier les deux par- LA-VIE SPORTIVE Hg li ~e feront à . partir du 15 novembre.

1 

'!'n ~·mséquen~. contingents «tout ven.anb devront s'en-
ties. Nous tenons à féliciter ici tous ceux - aux prix suivants : C. - Le pnx de transport par les cha tendre avec n'importe qudle ex.ploita - Amsterdam 1.17.- Bucarest 
q ui de par leurs fonctions ont eu à con G } t t T I 1 1 1 .1 I 8l'<O l'l loupes dans le bassin houiller devra être tion disposant d_ e lavoir pour que ces der Solla 63 G8 Moscuu . · . .·. · « ·1aasarav» e « en1es-a)ato1111P<Psi-1ar><l11scri•es • •s . ·, . d 10 . " . . -

Genève 2.44.4.5 Budapesl 
4.21.-
4.61.W 

63 77,(ib 

IUJJ8.-tnbuer, duectement et md1rectement, a ' c • 1 _ 
81 

redu1t e piastres par tonne et cette meres exploitations vendent sur les mar-
i' obtention de cet heureux résultat.:. var» retournent dos à dos • " IH;,'ill s 8 " \ ;éduct~on entrera en vigueur également chés étr~ngers leurs con tin.gents de char- DEVISES (\'entes) 
U •t • . écé- ,, ,. l 0, 18 ' 18 ,. a partlT du 15 novembre. bon lave, en sus de ceux que ces der - Pet•. l'sts. 

ne SI Uat1on ~a!1S pr Le Temesvar a livré, hier, son pre - ., ., 11/ Ill 690 ,. 1 D. - Selon l·es études faites par .nos nières devraient vendre pour leur part. 20 F français lti8.- 1 Schiling A. 23.-
dent dans } h1sto1re mier match en notre ville, contre Gala- . . , d 1 

1 spécialistes, le remplacement dans l ex- G. - La dfrection du bassin houiller 1 Sterling {;l!J.-
1 

PeHota ::!
5
.-

cNous ne nous apercevons pas tout 
d'un coup, note le Zaman, de l'impor­
tance des événements au milieu desquels 
nous vivons au jour le jour. Ainsi, on 
applique ientement un boycottage à ré­
gard des Italiens, par décision de la S. 
D. N. Ce boycottage n'entrant· pas en 
jeu tout de ~uite, comme une sentence 
d'un tribunal ordinaire, nous ne nous 
Tendons pas compte de cc qu'il a d'ex -
ceptionnel. Mai• il suffit de réfléchir 
quelque peu pour se rendre compte que 
la mesure appliquée contre l'Ithlie est, 
en r~alité, sans précédent dan l'histoi-

tasaray. L'équipe locale se pré en·ta dans 3. L.es. prix mdrqu,es '.1-ns e. par~- ' 1ploitation des mines du procédé cre - contrôlera à fin avril et fin décembre, 1 Dollnr l26.-
1 

)Iark 
34

.-
la formation que nous avions indiquée, graphe precedent sont e_tabhs . d. apres 1 coupé> par le procédé c tallle chassante>, l'application de ce plan. Il suspendra les '2() Lires 17i.- l Zloty 24.-
hier. le prix moyen de 7 70 piastres fixe pour i et des réformes dans les opérations de opérations à 1' intérieur de celles des ex- 2() ~'. Belges b2.- ~ Leia 15.-

Les Roumains firent une bonne partie la composition normale ci-dessous i tran. port permettront de réduire. au ploitations qui n'auraient pas vendu sur 20 Drachmes U.- 20 Dinars 
54 

...... 
et Galatasaray ne démérita nullement. GrihlP 15 °/0 • moins de 50 piastres les prix de revient. les marchés étrangers les contingents 20 ~·. 8ulsse 818.- 1 Tuhornovitch 3:,i,.-
Malgré des efforts répétés, le score resta lf.!Jiill 20 o 0 1 5. - Quant au plan d'exportation ac leur revenant, jusqu'à la couverture de :.,>()Lovas 2

4
__ 1 Ltq. Or \J.il'J 

vierge ju•qu'à la fin du jeu et c'est sur un 10,18 0 "/o tuellement en vigueur, le gouvernement leur quote-part. 120 c. Tchèque
8 

94.- 1 Mecidiye U.ô1J.[)(} 
match nul (0 à 0) que les deux teams IO préconise, en principe, le maintien au 6. - Les dispositions faisant l'objet l l~lorin 84- Banknute :i.3" 
retournèrent 11u vestiaire. O/ -lo 010 

moins du volume actuel des exportations de tous les précédents paragraphes ont , , 
Le gardien de but, un d~s arrièr 0 s el En princi·pe, pour que ce plan. puis. e faites SUT les mar~hés étrangers. été considérées comme immédiatement Les Bourses etrangeres 

l'avant-centre, .e distinguèrent chez les bien jouer, 11 faudrait que tous les ache- i /\. - Tous les producteurs de char - réalisables dans les condition's actuelles. -- _ 
visiteu<". Dan• le onze local, O•man, Ni- teurs s'efforcent d'un commun accord à 1 bon répartiront entre eux les ventes sur Nous voyons u·n grand intérêt natio -
had, 1 'ecdet et Danyal furent très bon~. mettre à la base de leurs demandes, 'l·es marchés intérieurs dan• la proportion nal, à de nombreux points de vue, à ré-

L'arbitr: ge de M. Sadri, comme di - dans la mesure du possible, les pourcen- ' suivante : duire les prix du charbon. de terre. Nous 
Clôture du 8 ovembre 1935 

re. manche passé, s'avéra excell.-nt. tages ci-dessus qui servent de norme à ' Produdlon fournissahle avons jugé impos,.ible d'apporter une 
LES ASSOCIATIONS l' étab!i,sement des prix moyens, et que ton nP réduction plus grande que celle indiquée 15 h. 47 (clôt. uff.) 18 h. (11pr1·s dût.) 

HOUilSIJ: de LONDHES 

... Peut-être pourrait-on comparer va­
guement le boycottage moral et maté -
riel prononcé aujourd'hui contre l'lta -
lie à l'excommunication majeure qui, · au 
moyen·cge, frappait certains souverains 
et aux peines de mille sortes que. le~ prê­
tres décrétaient et appliquaiC'llt au temps 
de. l'inquisition. Seulement. le boycotta­
g• politique actuel e•t plus large et plus 
important que le boycottage cligieux 
des Papes de jadis. 

nous dénommons «la composition nor -1 0 _ . 50.lllld HO 0/ 0 au paragraphe un, étant donné les con- New-York 
SOCIETÀ OPERAIA ITALIANA male>. Toutefois, dans le cas où une 50.00<J llJlJ.000 7fi 0

10 
ditions d'exploitation actudles et les po- l'aria 

DI M. S. toute autre com;position serait convenue 1 1 OO.OO 1 i"1U.OOO 77'! 0
10 

sitions juridiques. Il appert des études ap Berlin 

4.9256 
74.71i 
12.24 
7.25 

4.U261i 
7-l.71i 
12.~35 Les réunions de famille (matinées) ha- ~ntre les acheteurs et les vendeurs, le 1 1 üO ()(JO 2t:O.ù00 üH o/

0 
profondies faites par nos spécialistes que 

bituelles commenceront le 1 7 novembre prix de cet.te nouvelle composition de- :WO.OOU :.l5U.00tl ü! 0 ,
0 

l'unique moyen· de réduir.e substantielle-
A111sterc!11111 
Bruxelles 
Milan 

7.~i1:lli 

2U.IH'> 
üO.üft 

prochain. Les cartes de fréquentation vrait être établi d'après les prix de base :.lfJÜ.\•UO :100.0UO üU 0/
0 

ment les prix de revient, c'est de re.ndre 
sont délivrées tous les soirs de 18 à 19 indiqués au second paragraphe. Néan - ao0.000 3i">O Oi)O i">H "lu le bassin houiller rationnel dans tous les 

2l:l.135 
(i(),ü[J 

heures au siège de la Società. On est moins, il est nécessaire que J.es acheteurs 850.(1: ,o et a11-d1•i;:-;11~ :il:! 0/0 domaines, de le diviser en trois unités é-
prié de présenter deux photographies. ne négligent point les moyens de pour- Après vente, ainsi sur les mar conom:ques et d'en assurer la gestion par 

Genève 15.1425 
A 1 bèn\lS 518. 

15.1-tf> 

ulH. 

A cette pres•ton, qui e fait tous 1 .. ~ 
jours plus cnsible, la prea e italienne, la 
natio'\ italienne, répondent par un dé­
fi : cL' effet de ces décisions, disent-ils, 
e nu) pour nous. La guerre continuera 
malgré tout>. Nous croyons toutefois 
qu· en dépit du fait que la non-partici -
pation de certain<> F..tats en atténue la 
portée et lïnfluenc~. les sanctions pren­
dront un" forme inquiétante pour l'Ita­
lie. 

Quoique nous •achions et nous voyions 
tous parfaitement que les sanctions ont 
été adoptées uniquement à la .uite de la 
pression et des effort.• de l'Angleterre, le 
fait qu'à un jour donné de l'histoire. les 
péuples du monde entier se oient trou­
vés unis pour condamner l'agre _eur 
n'est pas de ceux que l'on peut négliger. 

Bref, la grande et terrible comédie qui 
se joue ~n Eu'Tope, sous le couvert du 
droit et de la jusbce, est une pièce ex­
traordinaire que lon ne se las e pas de 
suivre. Et il est inutile de dire que l'Uni­
vers attend avec impatience dn 
Ire le dernier acte du drame.> ,,. ,,. ,,. 

.. 

1 

un seul canal. 
Les spécialistes affirme.nt qu'en cas 

de réalisation de ce projet, on pourrait 
s'attPndre à une baisse de 240 piastres 

1 
des prix de revient ·par rapport à ceux 
de l'année 1934. Le nécessaire sera 
fait, après contrat avec les intéressés, 

la gestion du bassin par ca-
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Ce rôle d .. l'Angleterre, qui mène :e 1 
jeu à Genève, évidemment pour If' Za­
man, ne semble p'ls tel à M. Yunus N:i­
d, 1 e député de Mugla soutient, au con­
t:a:rl', dans le Cumhuriyet At La Répu-

1 
bliquc, que le TÔ

1e de l'An·gleterre se bor 
ncra t, en ]'occurrence, à celui d' êtrP 
l'un des 50 Etats signataires de~ sanc -
tians et que !'amitié anglaise C'llVers l'I­
talie, affirmée par <es ministres, ne serait 
pas un vain mot. Seulement, elle se heur 
terait à l'autorité de la cchose jugée> à Une colonne d'indigènes en n1arche sous le con1n1andement d'un officier italien 

Echos: 
" 1 OO la ligue 3 mois 4.- 3 mois ü.50 

--~ 

=' 
FEUILLETON DU BEYOGLU N° 19 di simuler tout entière entre ses poils propriétaire .. • glacial fiancé que le sort lui accordait. viné qu e vous porteriez bien la toilette".' 

soyeux, Nocle avait soudain l'impression Mais à quoi bon tomber dans un tel Le matin du mariage, Norine s'était J e me demandais pourquoi il vous cho1· 

L'HOMME DE A 
d'être toute petJte auprès d'un mari regr~t ~ _La peti~e orp~eline sent~it bi~'?· Tévélée experte femme de chambre. El- sissait de préférence à n'im;porte queJlt 

V 1 E trop pui sa nt... une toute petite chose en realite, que SI le meme problcme se- le avait harmonieusement ondulé les' autre ... C'est peut-être bien qu'il avP11 

insignifiante et fragile qu'un homme tait posé à nouveau devant elle, il n'y cheveux de la future mariée ; un peu de 'vu plus clair que moi 
lpouvait facilement br:iser ... d'une chi • 

1 
aura.il eu, en son âme, aucune hésitation : Touge avait avivé les lèvres trop pâles, Devant ce compliment prononcé !<llllJ 

(MON1JOYA) 

Par MAX DU VEUZIT 
-c:--:> 

Il portajt une é-tiquette sur laquelle le lui fût réservée ? 
chiffre de douze mrlle francs était écrit. Elle ~·examina : yeux trop grands 

Médu ée, Noele ne pouvrut en• déta- dans un visage trop mince, sous une 
cher ses yeux ; l'énormité du chiffre la masse de cheveux tirés en arnere pa:r le 
dépassait. lourd chignon qu'elle portait dans le 

IV1inutleu:<emcnt, avec des gestes· reli- cou ... 
gieux, elle oea endosser le vêtement. Pensivement, Nocle secoua la tête. El-

Debout devant la glace, elle se re - le ne se trouvait pas jolie et ne compre­
garda, ne se reconnaissant plu dans l'é- nait pas que le maître l'eût choisie pour 
)égante jeune. femme que le miroir ré - compagne de sa vie. 
fléchis.«ait. Uno fois encore, elle évoqua la silhouet 

- Comme c'est joli 1 Mais c' eM trop te de son fiancé. Elle revit son visage 
beau 1 C'est une folie ! froid, ses yeux d' acil"T, sa bouche hau-

Elle était instinctive.ment heureuse ·laine, toute sa personne élégante et dis-
d'une aussi belle parure, bien que ses tin.guée. 
yeux agrandis demeurassent graves sous l _Véri~ableme~t, ~- Le ~ermeur pou­
une pen ée nouvelle.·. vait prctendre a mieux. J oh ga;rçon, pos 

Jamais, encore. 1 oele n'avait pensé "<e seur · d'une grosse fortune, a_sez or -
qu'ell"' allait épouser un homme riche ... guc1lleux, il eût pu trouver cent femmes 
Yves Le Kermeur, en effet, po~édait mieux douées et plus agréables qu'elle. 
une grosse fortune •.. Elle allait devenir Cette constatation la fit soupirer. 
sa femme ... Etrange destinée 1 Comment 1

1 

. Serrant frileu cment contre elle la pré 
était-il poesible qu'une pa1eille chance c1euse fourrure, comme si elle voulait se 

quenaude ou d'un mot brutal... j elle serait demeurée à Montjoya 1 ... sur- un nuage de poudre de riz adoucissait fard, une joie inn.ocenre envahit l'or • 
Alors, sans ces ·er de regarder son tout maintenant qu'elle s'était habituée à encore le fin visage. pheline. 

image dans )a glace, la singulière fiancée 
1

1 

lïdée d'en épouser le propriétaire. Longuement, la jeune f1lle s'était re- - Tout de même, je suis contente 1 

fit lentement glisser de ses épaules la r~- . , "" J!. "" gardée dans la glace. s' écria-t-elle avec élan. C'est un beJl\l 
che fourrure, qui tomba au sol en phs Ce Jour-la, Noele se leva avant !'au- - Je ne me reconnais plus du tout, jou·r pour moi 1 

111 lourds ... si lourds !. .. découvrant !'hum be. La ve1lle, Yves Le Kermeur était ve- avoua·t-elle sans vanité, devant la vieil- Et gaminement, légère et joyeuse co 
ble blouse de vichy portée journelle • nu la trouver dans la bibliothèque et lui le femme qui la contemplait. me elle ne l'avait jamais été, elle deS ; 
ment. avait recommapdé d'être prête à huit i - Vous êtes très belle ainsi ... La cendit au salon, où Yves Le Kermetl 1 

Noele fut soulagée de se retroûver ce heures, au plus tard. oilette rend iolies toutes les femmes. l'attendait. Elle marcha vers lui, jets!>, 
qu'elle était vraiment : une employée à - li no~s faudra vo;r le prêtre avant 1 - Oui ; t'outes les femmes sont bien un «bonjour, monsieur> presque prov0 

gages qu'un maître puissant comman - que la bénédiction nuptiale nous soit quand uen ne leur manque, répéta pen-
1
cant. 

dait à distance, sans se préoccuper d'el- donnée ; nous partirons donc u•n peu tôt 
1 
sivement la mariée. Mais le jeune homme salua distraite; 

le, sans même chercher à la mieux con- pour être à la mairie à l'heure dite et ne 11 
- M. Yves sera f1er de vous. ment. Il avait l'air plutôt sombre. ' 

• pas faire aHendre nos témoins. Une rougeur envahit la petite face ti- jour-là. naitre ... 
_ Une employée qui ne désire pas L'orpheline avait promis d'être habil- mide. - Vous êtes prête ? 

être jamais autre chose, murmura-t-elle lée de bonne heure ; il ne lui coûtait pas 1 - Vous voue tromoez, Norine, c'est - Oui, monsieur 1 N e· 
.avec une conviction qu'elle croyait sin• de se lever très matin. 'Ide lui que le maître sera content, puisque La voix était redevenue atone ; 0 .

1 cère. Revêtu<> d'une robe de crêpe brun, tout le mérite d'avoir choi&i et payé ces le, peut-être déçue, avait repris son 111 
Elle acceptait, en c..tte minute, sa si- d'un chapeau de feutre de même ton et 1 belles cho,.es lui revient. sérieux habituel. 

•tuation et l'avenir qui l'attendait : toute du fameux manteau de fourrure, Noele 

1 

La femme approuva d e la tête. 
sa vie, auprès d'un mari indifférent, elle igffrait à !'oeil un ensemble charmant et - li est certain que le jeune maître 
demeurerait la secrétaire chargée du ser- de bon goût. la _toujours.eu ~u. goût ... :6-utref_ois ... c'é 
vice de la bibliothèque. Pourtant, elle regrettait de ne pas 

1
ta1t une necess1te pour lw de vivre dans 

Ses yeux pensifs allèrent, par )' échan· être vêtue de blanc, comme il lui sem - un milieu harmonieux. Umumi netriyat müdürü: 
crure de la fenê-tre ouverte, chercher au blait que toute jeune fille honnête de • - Pourquoi donc ne 5'est-il pas ma- Dr. Abdül Vebab 
loin Je village écrasé aux pieds de la 'Vait l'être, le jour de son mariage. M. rié avant ce jour ? ___.-/_ 
montagne abrupte... Le Kermeur n'y avait pas pensé. Peut- - Dame 1 il faut croire que ça ne lui ,,,_,,,_,,,_,,,__,-_-_.....,-...... ..,..--------

Pour la première fois, Nocle se de - être, si lorpheline en avait exprimé le a rien dit. M. BABOK, Baa1D1evi, Galata 
manda s'il n'aurait pas mieux valu es- d~si_r, le. châ~elain_ lui eût_-il Ndon

1
né ~ns 1 Puis, levant le n.ez ~ers lorpheline si Sen-Piyer Han _ Telefon 

434
5& 

sayer de vivre au milieu des hommes, d1~f1culte ~tJsfactJOn, mais ?e e, ~a - pompeuse~ent par.ee · • A 

loin de Montjoya et de son dédaigneux j va1t pas .ose formuler un pareil de&r au 1 - Apres tout, 11 avait peut-etre de • 

( à 1uivre > 

~~~~~~~~~___.-"' 
Sahibi: G. PRIMI 


